Papa 

by Ocehamada 


Category: Brave, 2012, How to Train Your Dragon 

Genre: Drama, Family 

Language : French 

Characters : Hiccup, Merida, OC 

Status: Completed 

Published: 2014-05-01 16:21:02 

Updated: 2014-05-29 12:35:48 

Packaged: 2016-04-26 17:34:20 

Rating: T 

Chapters : 5 

Words : 19,222 

Publisher: www.fanfiction.net 

Summary: Une vie parfaite . un mariage , un chez soi , une famille et 
de l'amour pour complÀ©tez le tout . Merida et Harold partage leur 
amour depuis peu , et voilÀ que la fille À la chevelure de feu 
attend un enfant . Mais cette vie si parfaite va À^tre soudainement 
bouleversÀ© , quand un incendie À©clate . . . 


1 . Chapter 1 

**Salut tout le monde ! alors me voilÀ avec une nouvelle histoire 
Mericcup ( HiccupXMerida) dans une mini-fic . Une mini-fic comportant 
5 chapitres en comptant le prologue . Alors les personnages ne 
m'appartiennent pas , À©videment , il y aura juste un OC . C'est bien 
sÀ»r cet OC qui est Â l'origine de cette fiction . Elle est classÀ©e 
en rated T pour tragÀ©die et ... bon , vous verez plus tard :P Le 
prologue est plutôt court , et je posterai un nouveau chapitre tous 
les jeudis . Alors bonne lecture ! ;)** 

■A" ■A" ■jk" 


><pXspan>Chapitre 1 : Prologue<span> 

Des nuages . Du vent . Du bonheur . Nous montions en piquet dans le 
ciel bleu avec une vitesse indÂ©terminÀ©e , passant À travers la 
fumÀ©e blanche des nuages pour finalement se retrouvÀ© À planer par 
dessus . Krokmou fit encore un looping À contre-sens du vent , et il 
finit par se stabiliser aprÀ”s un nombre in-calculÀ© d'acrobaties de 
tout genre . Le vent À©tait d'une douceur incomparable ce jour lÂ et 

je fixai alors le paysage face À moi , oÀ^ j ' aperÀ§us au loin la 

terre . J'aperÂ§us au loin un splendide chÂCteau en pierre brute 
ressortir de ce paysage . Les dragons volaient par dessus le chÀCteau 
, et je pus voir une grande foule juste À cotÀ© . 

Â« _À§a , c'est l'Â^cosse . Cet endroit est connu pour ses danses 

traditionnelles, ses musiques avec la fameuse cornemuse et les 
personnes qui portent des tenues quelque peu farfelu . Je veux bien 



sÀ»r parler de leurs habitudes de porter des vÀ^tements À carreaux 
rouges et des kilts trÂ”s lÀ©ger .. je n'avais jamais spÀ©cialement 
aimer ce pays . Nous À©tions en guerre avec eux et c'À©tait 
compliquÀ© de passer dans ces environs sans se faire bombarder de 
flÀ”ches ou de pierres envoyer par les catapultes . . Mais il y a eu 
ce jour .. ce jour oÂ^ tout Â changer .. celui oÀ^ j'ai rencontrer 
mon ÀCme sÂ"ur , l'amour de ma vie .. Merida . La princesse Merida 
Dunbroch . On s'est battu bec et ongle pour pouvoir arrÀ^ter la 
guerre .. puis finalement , on avait rÀ©ussi .Tout est bien qui 
finissait bien . . mais pour moi , ma vie ne faisait que commencer . . 
J'ai plus de 15 ans et demi et pourtant, je vais me marier . Et oui ! 
Moi , Harold Haddock , le pire viking au monde va se marier . Ce jour 
À©tait trÀ”s spÀ©ciale . Car aujourd'hui , c'est le jour de mon hymen 
, ou plutÀ't le jour de mon mariage si vous voulez .. mÀ^me si À§a 
fait bizarre de me l'avouer .. Mais aujourd'hui est un grand jour et 
peu importe les consÂ©quences , je n'ai pas peur de dire que je l'aime 
et que je suis tout excitÀ© À 1 ' idÀ©e de me construire une vie avec 
une personne Â» 

Je fis un sourire et À©changeai un regard complice avec Krokmou . 

Nous descendions et atterrissions sur la terre ferme . Je descendis 
du dos du dragon et lui affichais un sourire avant de lui caresser la 
tÀ^te affectueusement . Celui-ci se mit À ronronner , les pupilles 
dilatÀ©s . Je ris gaiement avant de me retournÀ© . La foule se 
trouvait juste derriÀ”re le mur du chÀCteau et je ne pus m'empÀ^cher 
de faire claquer ma langue , me tournant vers la Furie Nocturne . 

- Hors de question que je passe par lÀ ! Je compte pas mourir 

[ 

Krokmou semblait rire . Et voilÀ qu'il se payait ma tÀ^te ! Je 
roulais les yeux au ciel , et je le contournai , essayant de trouver 
un autre chemin quelconque . Je tournai la tÀ^te et aperÀ§us un petit 
sentier À l'arriÀ”re du chÀCteau de pierre . Je souris et mis mes 
mains sur mes hanches . 

- Et bah voilÀ ! Quand on cherche , on trouve ! Souris-je À 
Krokmou 

Je m'avanÀ§ai alors et passai À travers le petit sentier dissimilÂ© 
entre le roc et les buissons . Krokmou me suivait de prÀ”s et je 
failli me prendre de justesse une branche d'arbre dans la tÀ^te . Je 
ricanai , passant juste en dessous , mais trop concentrÀ© sur ma 
victoire , je me pris sa voisine en plein dans l'Â"il . Je gÀ©missais 
, tirant une grimace , Krokmou rigolant encore plus avec un rire 
grave et sonore. Qu'est-ce que les arbres avaient contre moi ? 

- Bah alors ? Tu devrais regarder oÀ^ tu t'avances 

Je rouvris les yeux et je vis oÀ^ on À©tait arrivÀ© . Qn À©tait 
entrÀ© dans un petit jardin À l'arriÀ”re de la bÀ^tisse , oÀ^ la 
vÀ©gÀ©tation À©tait reine . Il y avait des fleurs de toutes sortes et 
toutes les couleurs , des arbres , dont des saules pleureurs , un 
petit À©tang , et quelques petites colonnes de pierre de style 
grecque de part et d'autre . 

Qn aurait dit un jardin secret . Il y avait juste sous le plus grand 
saule pleureur un banc , oÂ^ À©tait assise Merida . Elle me regardai 
, un livre dans les mains , un lÀ©ger sourire amusÀ© au coin des 
lÀ”vres . Je la regardai , et levai les yeux au ciel . 



- Hinhin , trÀ”s drÀ'le . J'ai jamais eu beaucoup de chance . 

- Oui , À§a je l'aurai remarquÀ© . 

Je lui souris et m'avanÀ§ai , regardant autour de moi , dÀ©couvrant 
ce lieu pour le moins magnifique . Je m'abaissai , cueillant une 
gueule de loup , et l'observant avec un petit sourire . 

- Je n'avais jamais vu cet endroit auparavant . 

- C'est parce que je tente de le garder inconnu . C'est lÀ que je 
viens pour me reposer de tant À autre . Mais apparemment deux petits 
malins ont rÂ©ussis À le trouver en voulant À©chapper À la foule 


- Ah ouai , dis-je en me passant une main derriA”re ma nuque , 
comment tu as su ? 

- Je te connais mieux que tu ne le penses Mr Haddock , dit-elle en 
tournant la page de son livre 

Je souris et m'approchai d'elle , Krokmou s'À©tant aventurÀ© prÀ”s de 
l'Â©tang pour chopÀ© quelques poissons . Je m'assis À ses cotÀ©s , 
et je lui tendis la gueule de loup , l'adolescente fermant son livre 
pour regarder la fleur avec un petit sourire . 

- Je sais bien . Mme Haddock . 

- Je ne le suis pas encore je te signale , dit-elle un sourire au 
coin 

- Dans À peine 3 heures seulement , fis-je plus doucement , Et nous 
serons rÀ©unis . . 

Je lui mis avec douceur la fleur dans ses longs cheveux emmÀ^lÀ©s , 
et lui souris avec tendresse . 

- À§a ne te rend pas nerveuse ? Lui demandai-je en penchant la tÀ^te 
sur le cotÀ© 

- Non . 

-Ah ? 

- Ce qui me rend nerveuse , ce sera la suite . 

Je lui lanÀ§ai un regard inquisiteur , plongeant dans ses yeux bleus 
cyan . 

- Comment À§a ? 

- AprÀ”s .. notre union . Tout va s ' accÀ©lÀ©rer . Cn aura une maison 
, tu deviendras chef de Berk , on vivra ensemble pour toujours et . . 
on fondera une famille . 

Je la regardai et affichai un lÀ©ger sourire rassurant . 

- C'est pour À§a que tu es nerveuse ? De toute faÀ§on , il n'y a pas 
À s'en faire , on sait ce que À§a fait 



Ouai 


rit-elle lA©gA”rement 


on finira en enfer tu sais 


Je ris . 

- À§a valait le coup . 

- Oui enfin â€ 1 

Je cessai de rire et regardai Merida le regard interrogateur . Son 
humeur avait soudainement changÀ© . Je savais pas pourquoi , mais je 
le sentais mal . Elle baissai les yeux et je vis qu'elle jouait 
nerveusement avec doigts , comme sa mÀ”re quand elle À©tait stresser 
. Oui , Elinor et moi nous nous entendions bien , ce qui avait eu de 
sÀ©rieux avantages pour rÀ©ussir À convaincre Merida de m'À©pouser . 
Mais lÂ c'À©tait pas le moment d'y penser . 

- Qu'est-ce qu'il y a ? 

- Hum â€ 1 c'est juste que .. enfin .. 

- Il y a quelque chose qui ne va pas ? 

- Non ! non enfin , c'est juste que je ne sais pas si c'est le 
meilleur moment pour te le dire â€ 1 

- Me dire quoi ? Dis-je plus septique 

Elle se mordit la lÀ”vre infÀ©rieure , soupirant . Ok . LÀ , À§a me 
rendait affreusement mal À l'aise . Je m'attendais vraiment À 
quelque chose de grave . 

- Merida . Me dire quoi ? Insistai- je , â€ 1 tu doutes , c'est À§a 
? 


- Quoi ? Non ! J'ai jamais À©tÂ© aussi sÂ»r de toute ma vie ! 

- Alors dis moi ce qu'il y a . Je te prÀ©viens , je ne partirai pas 
d'ici tant que je ne saurai pas 

- TÀ^tue comme un viking , hein ? 

Je lui souris , alors qu'elle soupira . Elle se tordit une nouvelle 
fois les doigts et finit par souffler . 

- Quand je te disais que j'Â©tais nerveuse À propos de l'avenir , 
c'À©tait pour une raison prÀ©cise . 

- Ah ? Laquelle ? 

Elle tournait la tÀ^te vers moi et me fixait de ses yeux que j'aimais 
tant . Elle se mordit la lÂ”vre infÀ©rieure et souffla un bon coup 


- Je suis enceinte . 

Mon cÂ"ur s'arrÀ^ta systÀ©mat iquement . Je la regardai et je croyais 
mÂ^me que je ne respirai plus . 

-Tu . . tu . . ? bredouillai- je 



Oui Harold . 


On se regardait droit dans les yeux . Elle attendait certainement ma 
rÀ©action . Sur le coup mon cerveau À©tait en mode off pour plusieurs 
secondes . Alors je ressentis mon cÂ"ur rebattre À une vitesse 
fulgurante . Toute une vague d'une À©trange joie s'empara de moi . 
J'affichai alors un rictus , puis un sourire , un grand sourire . 

- On va avoir un bÂ©bÀ© â€ 1 , murmurai- je , on va avoir un bÀ©bÀ© 

[ 

Je ris alors , faisant sourire l'adolescente , prenant sa tÀ^te entre 
mes mains . Je ris de nouveau comme un fou , et l'embrassait 
aussitÀ't . Elle me rendit mon baiser , et je me sÀ©parai un instant 
, reprenant mon souffle . 

- Oh oui À§a valait le coup ! 

Elle rit aussi et on s'embrassaient de nouveau plus intensÀ©ment 
cette fois ci . Oui c'À©tait dÀ©f init ivement le plus beau jour de ma 
vie ! Non seulement j'allai me marier , mais j'allai aussi À^tre 
pÀ”re ! Je ne pouvais vraiment pas rÀ^ver mieux . Par contre , pour 
pouvoir achever parfaitement cette semaine , il va falloir que je 
surmonte un obstacle : Eergus . 


2 . Chapter 2 
Chapitre 2 

8 mois et demi plus tard: 

Ce fut les premiers rayons du soleil qui me rÀ©veillai . J'ouvris 
doucement les yeux , voyant d'abord le monde comme une grande tache 
floue , puis je vis clair . Je regardai d'abord la chambre dans 
laquelle je me trouvais , fixant la fenÀ^tre qui laissait rentrer 
quelques rayons de soleil . J'affichai alors un lÀ©ger sourire et 
laissai À©chapper un soupir , me tournant dans le lit . Je m'À©tirais 
un instant , et j'enroulai doucement un bras autour de Merida . Elle 
sourit , gardant les yeux fermÀ©s . 

- Bonjour â€ 1 , murmurai- je 

Elle tourna finalement la tÀ^te vers moi , ouvrant doucement les yeux 
, un sourire aux lÀ”vres 

- Bonjour , me rÂ©pondit-elle 

J'agrandis mon sourire , et je me penchai pour l'embrasser doucement 
. Elle sourit , alors que je rompis ce baiser . Je la regardai 
quelques secondes , et baissai les yeux , me penchant vers le ventre 
arrondi de l'adolescente . 

- Bonjour À toi aussi â€ 1 

Merida me sourit et roula les yeux au ciel . 

- Il te rÀ©pond : casses-toi je dors 



Hey ! 


Elle rit et se tourna complÀ”tement sur le dos , alors que j'ÀOtais 
sur le cotÂ© , soulevÀ© par la simple force de mon coude . Je la 
regardai droit dans les yeux , mon cÂ"ur battant la chamade comme la 
premiÀ”re fois que je l'avais vu . Oui je me souvenais de ce jour , 
oÀ^ je l'avais croisÀ© dans la foret alors que nos deux tribus 
Â©taient en guerre . J'affichai alors doucement un sourire , 
caressant alors le visage de la rousse avec douceur . J'ai jamais 
compris pourquoi elle m'avait choisi moi plutÀ't qu'un autre . 

Je veux dire â€ 1 j'ai toujours À©tÂ© le pauvre petit Harold , qui ne 
faisait que des catastrophes , qui À©tait le boulet du village , qui 

n'avait jamais vraiment eut d'amis À part un Furie Nocturne . Et 

pourtant , Merida m'avait choisi . Cette jeune femme si belle , si 
fier , si courageuse , si pleine de vie , si unique , m'aimait moi . 
Oui , j'ai jamais compris pourquoi . Et voilÀ que maintenant on est 
mariÂ© depuis plus de 8 mois et demi , et on attend un enfant . 

Oui on attend un enfant . Je baissai de nouveau les yeux , fixant le 

ventre de l'adolescente , et souris lÀ©gÀ”rement , penchant la tÀ^te 
sur le cotÂ© . 

- A ton avis â€ 1 ce sera une fille , ou un garÀ§on ? 

Elle aussi sourit . 

- J'en sais rien . Mais en tout cas , il ou elle est capricieux . 
J'arrÀ^te pas de manger ! 

- Oh À§a , c'À©tait bien avant que tu sois enceinte ! 

Elle me frappa À l'À©paule , me faisant pousser un petit Â« AÀ“heu ! 
Â» . C'est qu'elle faisait mal ! Mais À§a me faisait assez rire 
enfaite . Je secouai la tÀ^te , haussant les À©paules . 

- Moi j'en sais rien . J'aimerai les deux . 

- Sauf que t'as pas de bol , y 'en a qu'un lÀ dedans 

- Tant pis , on en aura d'autres . 

Elle roula les yeux au ciel et soupira . 

- Ouai . En espÀ©rant que j'y reste pas . 

Mon sourire s'estompa aussitÀ't et je fronÀ§ai les sourcils . 

- Dis pas À§a . 

- Harold , c'est vrai et tu le sais . 

- Dis pas À§a . 

- Tu sais ce que je risque . 

- Tu ne mourras pas Merida , dis-je sur un autre ton 

Elle me fixa et soupira , laissant À©chapper un petit Â« Ok . 
soupirai À mon tour et la fixai avec un air peinÀ© . 


A» . Je 



- A^coute . . on va avoir un enfant . Tous les deux . Je sais bien que 
â€ 1 qu'il y a beaucoup de femmes qui meurent À 1 ' accouchement . J'ai 
vÀ©cu toute ma vie sans ma mÂ”re . Mais tu n'es pas comme les autres 
femmes , et on vivra heureux avec notre bÀ©bÀ© , ensemble . 

Elle me sourit lÀ©gÀ”rement et poussa un soupir . Elle hocha la tÀ^te 
et affichait un sourire . C'À©tait fou comment elle pouvait me 
sourire et À^tre encore lucide aprÀ”s ce que je venais de dire . 

MÀ^me si À§a aurait À©tÀ© un truc grave , elle aurait garder son sang 
froid . C'est comme À§a que je l'aimai Merida : forte et fier 
jusqu'au bout . 

- TrÀ”s bien . Mais d'ici lÀ , le bÀ©bÀ© en question n'a toujours 
pas de prÀ©nom . 

- Ah , À§a . 

- Oui À§a . 

- À§a jamais À©tÀ© mon fort . Surtout si je sais qu'aprÀ”s il ou elle 
le gardera toute sa vie . Je veux dire , j'ai pas hÀ©ritÀ© du 
meilleur des prÀ©noms ! 

Elle rit aussitÀ't . C'À©tait une maniÀ”re de compatir ou de se payer 
ma tÀ^te ? 

- Ok d'accord , alors on va voir toutes les propositions qu'on a , et 
aprÀ”s on choisira 

- À§a me va . 

- Ok . Donc , si c'est un garÀ§on , qu'est-ce que tu proposes ? 

- Bonne question , fis-je en me passant une main derriÀ”re ma nuque , 
Euhhm â€ 1 et bah j'aime bien Nils 

- Mmh . . non . C'est pas mon style . 

- Erik ? 

- Non plus . 

- Hoark ? 

- Hin hin . 

- Ivar ? 

- C'est quoi ce prÀ©nom ? 

- Bon ok , si les prÀ©noms viking ne te plaise pas , tu as une autre 
idÀ©e ? Eis-je exaspÀ©rÀ© 

Elle roula les yeux au ciel , alors qu'elle se mit À rÀ©flÀ©chir 

- J'ai toujours aimÀ© David 

J'aimais bien . Et c'À©tait toujours mieux que Ivar . D'oÀ^ est-ce 



que j'ai sortis À§a moi ? 

- Ok , va pour David . 

Elle sourit , soufflant avec presque du soulagement . 

- TrÀ”s bien . Et si c'est une fille ? 

- Alors lÀ , je connais rien du tout . Les seuls prÀ©noms que je 

connaisse c'est Astrid et Kognedur . Et je suis mÀ^me pas sÀ»r que 
c'est un prÀ©nom de fille À§a en plus â€ 1 , a joutai- je au coin 

Elle roula les yeux au ciel , amusÀ© . 

- Ou alors il y a Olga si tu veux 

- Jamais , rit-elle 

Je ris À mon tour . C'est vrai que c'À©tait pas terrible . 

- Et toi ? 

- Et bien .. si tu veux savoir , j'ai toujours voulu avoir une fille 
qui s'appellerait EÀ©licia 

- EÀ©licia ? Ah . Je sais pas â€ 1 c'est pas vraiment ce que j'aime 

- Allez , j'aimerai vraiment qu'on l'appelle comme À§a si c'est une 
fille . Et puis c'est toujours mieux que Olga . 

- J'en sais rien . . 

BOOM . La porte en bois s'ouvrit brusquement quand une boule gÀ©ante 
entra comme un boulet de canon . On tournait la tÀ^te , Krokmou 
rugissant presque joyeusement . Je souris et je me redressai pour me 
mettre assis . 

- Krokmou ! Souris-je 

Il s'approcha en un bond , Merida se redressant À son tour , et je 
le caressai alors . 

- C'est le grand jour , hein ? Tu es content ? 

Pour rÀ©ponse , il ronronna de bonheur . Je lui frottai sa tÀ^te avec 
un grand sourire , et le regardai droit dans les yeux . 

- Un peu de patience . Tu partiras tÀ't , ne t ' inquiÀ”te pas . Et 
puis quoi ? Je suis si lourd que À§a ? 

Le dragon me lÀ©cha le visage . Je ris , un Â"il fermÀ© , Merida 
roulant les yeux au ciel . 

■jk" ■jk" ■jk" 


><p>- Eais attention<p> 


Moi ? Tu me connais . 



- Oui justement 

Elle roula les yeux au ciel , alors que nous nous avancions vers la 
place , oÀ^ se trouvaient pratiquement tous les vikings du village je 
crois . Tous les dragons se trouvaient lÀ aussi , faisant presque 
peur À Merida , toujours pas habituÀ© À autant de crÂ©atures . 
Surtout quand elle a À©tÀ© À©levÀ© pour tuÀ© des animaux sauvages , 
en particulier les ours . MÀ^me si les dragons ne ressemblaient pas 
tellement À ces animaux â€ 1 

Krokmou passa À cotÀ© de nous , tirant la langue sur le cotÀ© comme 
un gros chien gui Â©tait impatient de sortir se promener . Il vint 
rejoindre les autres dragons comme Crochefer ou Bouldogre , alors que 
Merida croisa les bras . 

- Pourquoi ils partent tous dÀ©jÀ ? 

- Ils s'en vont faire leurs bÀ©bÀ©s sur une Â®le au loin dans la mer 
. Absolument tous les dragons s'en vont dans cette pÀ©riode de 

1 ' annÀ©e pour une semaine . 

- MÀ^me Krokmou ? Pourtant il y en a aucun de son espÀ”ce et je vois 
pas l'utilitÀ© , fit-elle un sourcil levÀ© 

- Parce que c'est comme À§a , c'est un peu comme un voyage migratoire 
, mais pour les dragons . Et puis , Â§a lui fera du bien d'À^tre dans 
son milieu . Surtout depuis que j'ai rÀ©ussi À fabriquer une aileron 
spÂ©ciale pour qu'il puisse voler tout seul 

Elle me sourit , alors que j ' aperÀ§us Astrid et toute la bande 
s ' approcher de nous . 

- Alors ? PrÀ^t À laisser courir ton dragon ? Eit Astrid , À§a fait 
presque 1 an et demi que tu le connais et je ne t'ai jamais vu te 
sÀ©parer de lui , c'est que À§a va À^tre dur 

- Ah ah , merci beaucoup Astrid , tu me rassures À©normÀ©ment 

Elle ricana , Merida 1 ' accompagnant , me dÀ©sespÀ©rant grandement . 
C'est vrai que je m'Â©tais jamais vraiment sÀ©parer de Krokmou â€ 1 
mais bon , À§a lui fera du bien , et je passerai un peu plus de temps 
avec Merida . MÀ^me si ce n'Â©tait que pour une semaine . Je croisai 
les bras et regardais les dragons un peu plus loin . 

- Et vous ? PrÀ^t À vous ennuyer comme avant qu'on ne les tue ? 

- Pfff . . je sais vraiment pas ce que je vais faire ! Se plaignit 
Rust ik 

- Moi non plus ! Eit Varek, Qui va me rÀ©veiller le matin ? Qui je 
vais câliner ? Qui va me lÀ©cher les pieds avant de dormir ? 

- Kranedur se porte volontaire ! Rit Kognedur 

Ils commencÀ”rent systÀ©mat iquement À se bagarrer . Je roulai les 
yeux au ciel , ainsi que Merida . Ils Â©taient tellement 
dÀ©sespÀ©rant ces deux lÀ 

- Ils sont prÀ^t ! S'À©cria un viking 



On s'entre-regardait et dA©jA , tous les dresseurs dirent au revoir 
À leur dragon . Krokmou s'approcha de moi et commenÂ§a dÀ©jÂ À me 
demander des caresses . Je souris et pris sa tÀ^te dans mes deux 
mains , le regardant droit dans les yeux . 

- Tu vas me manquer 

Il rugit comme rÂ©ponse , ce qui me fit sourire . Merida s'approcha 
et caressa À son tour le Furie Nocturne . Krokmou lui rÀ©pondit par 
une lÀ©chouille , la faisant rire . Il se pencha alors vers son 
ventre , et le fixa les pupilles dilatÀ©es . 

- T'inquiÀ”te mon vieux , tu arriveras bien assez tÀ't 

Krokmou semblait presque sourire . Un dragon sourire ? Oui je sais , 
À§a semblait bizarre . Je m'abaissai alors , et je tirai sur 
l'aileron qu'il portait . 

- Elle marche ? 

Il la fit bouger comme si c'À©tait rÀ©ellement un de ses membres . Au 
moins , À§a marchera ! . 

- Ils s'en vont ! 

Tout le monde rÀ©agirent À cet appel . AussitÀ't , les dragons 
rugirent dans divers cris aigus ou graves et ouvrirent leurs ailes 
avant de s'envoler . Un par un , ils dÂ©collÀ”rent de l'Â®le comme 
une meute , rugissant ensemble et tous les vikings les saluÀ”rent . 
Krokmou nous regarda et se retourna , ouvrit ses ailes et s'envola À 
son tour en deux battements d'ailes . Il poussa un rugissement plus 
puissant que les autres et plus aigu , rejoignant les autres dragons 
dans leur envol . 

Je levai instinctivement la main pour le saluer ainsi que Merida . 
BientÀ't , tous les dragons dÀ©collÀ”rent de la terre . Je les fixais 
dans le ciel , la rousse me tapotant l'À©paule . 

- Tu tiendras le coup ? Fit-elle un sourire au coin 

- À§a va me manquer de ne plus voler . 

- C'est que 7 jours , tu vas pas mourir . Et puis tu verras , tu 
passeras plus de temps avec mes parents . 

- Alors Je vais mourir 

Elle roula les yeux au ciel , et se retourna , me laissant seul comme 
un idiot au milieu de la place tout en fixant le ciel . Il ne restait 
que quelques heures avant que les parents de Merida ne viennent ici . 
Et qui dit parents de Merida , dit Fergus et sa fÀ©roce poigne contre 
moi . Je lÀCchai un soupir , ne quittant pas des yeux le ciel . 

- Je crois que je vais pleurer . 

■A" ■A" ■A" 

><p>On attendait , debout comme des piquets sur les quais . On 
regardait la mer tanguer , observant l'horizon À la quÀ^te de 
n'importe quel navire en vu . J'À©tais lÀ , avec Merida , mon pÂ”re 



, Gueulfor et quelques vikings . Je soupirai , assis sur le bord du 
quai en bois , fixant l'horizon . Merida vint ensuite me rejoindre , 
se tenant debout À mes cotÀ©s . <p> 

- Ne t ' inquiÀ”te pas , il vont pas tarder À venir 

- Ouai , c'est pas pour À§a que je m'inquiÀ”te 
Elle sourit et haussa les À©paules 

- Tu exagÀ”res . 

- Et encore , tu À©tais avec Elinor quand Eergus est venu me voir 
aprÀ”s lui avoir dit que tu À©tais enceinte de moi . 

Elle rit . Pourquoi elle riait ? J'ai du pot d'À^tre encore en vie ! 
Je levai les yeux vers 1 ' ocÀ©an et ce n'est que lÀ que j ' aperÀ§us un 
navire À©cossais arrivÂ© dans notre direction . 

- Les voilÂ ! s'À©cria un viking 

- Et c'est parti pour 2 jours de supplice . 

Je me relevai aussitÀ't , poussant un long souffle . 

- Quoi qu'il se passe , sache que je t'aime Merida et que c'Â©tait un 
plaisir de te rencontrer. 

- Je viendrai te voir sur ta tombe , sourit-elle , hey ! Ici ! 

Le navire accosta bientÀ't sur le port et tous les vikings prÀ©sent 
s ' empressÀ”rent d'attacher les cordes . Ils descendirent la rampe en 
bois et les premiers À©cossais descendirent du navire , avant que 
j ' aperÀ§us Elinor et Eergus descendre À leur tour . Je vis Merida 
sourire et Elinor ouvrir ses bras quand elle 1 ' aperÀ§ut 

- Merida ! S'exclama t-elle 

Elinor s ' avanÀ§a et prit l'adolescente par les À©paules la regardant 
de haut en bas avec un sourire heureux sur les lÀ”vres . 

- Oh Merida ! Tu es- 

- Grosse ? 

- Lumineuse ! Tu es rayonnante ! 

Elle roula les yeux au ciel en souriant avec amusement . 

- Moi aussi je suis heureuse de te revoir maman 

Je les regardais avec un sourire et ce n'est que lÂ que j'entendis 
des gros bruits de pas accompagnÀ©s d'une jambe de bois . Je tournai 
la tÀ^te et je vis alors Eergus me regarder . J'affichai un rictus 


- Bonjour â€ 1 Eergus .. 

- Bonjour , Harold , fit-il en me regardant 



Je me sentais À cet instant tellement petit que j'avais l'impression 
qu'il faisait plus de 3 mÀ”tres de haut . On se regardait , droit 
dans les yeux , et ce n'est que lÀ qu'intervenu mon pÀ”re . 

- Fergus ! S'exclama t-il joyeusement 

Il tourna la tÀ^te vers StoÀ“k et il sourit . Il s'approcha et je 
soufflai de soulagement , ayant l'impression d'avoir À©chapper À la 
mort . C'À©tait le cas quand j'y pense . StoÀ“k et Fergus 
s ' Â©changÀ”rent une poignÀ©e de main avant de parler comme des vieux 
amis . Je m'approchai alors de Elinor et de Merida et j'enroulai 
instinctivement un bras autour de la taille de mon À©pouse , alors 
qu'elle tournait la tÀ^te vers moi , me souriant . 

- Heureux de vous revoir Elinor , fis-je avec un sourire 

- Moi aussi Harold 

On se sourit et on entendait Eergus et StoÀ“k rirent de leurs voix 
graves 

- Bien ! Maintenant que vous À^tes ici , allons chez moi ! , AnnonÀ§a 
mon pÀ”re 

On acquiesÀ§ait tous et on s ' avanÀ§aient en dehors du quai , oÀ^ on 
s ' avanÂ§ait tous vers la maison de mon pÀ”re , en haut , tout en haut 
du village . Pfff y 'avait de la marche À faire . Mais bon , notre 
maison , À moi et À Merida , se trouvait derriÂ”re la foret donc . . 
c'À©tait pas mieux . Alors on s ' avanÀ§ait dans le village , et on 
arrivait finalement chez mon pÂ”re . 

■A" ■A" ■A" 

><p>On À©tait dans la piÂ”ce principale , oÀ^ mon pÀ”re avait 
installÀ© plus de meubles depuis que j'À©tais parti . Il y avait 
dÀ©sormais plus de chaises À la table À manger , et il avait 
construit aussi un canapÀ© en bois , ainsi que plusieurs fauteuils 
devant la cheminÀ©e , ce qui donnait une certaine ambiance 
chaleureuse . Eergus et mon pÀ”re À©taient assis sur les fauteuils et 
Elinor et Merida assises sur le canapÀ© . Je me trouvai assis dans 
les escaliers derriÀ”re , dessinant dans mon bon vieux carnet . <p> 

- Et les garÀ§ons ? Ils ne sont pas venus ? 

- Non , Maud les garde avec elle et on s'est dit que StoÀ“k serait 
plus À l'aise sans eux . 

- Oui , si c'est pour qu'il fasse fuir encore la moitlÀ© des animaux 
c'À©tait pas la peine , en effet 

Eergus laissa rouler ses yeux au ciel , mon pÀ”re continuant de 
sculpter un petit canard en bois avec un morceau d'À©corce . Je 
tournai la tÀ^te et vis Elinor se rapprocher de Merida , osant 
toucher son ventre avec un grand sourire heureux . Àia me faisait 
plaisir . Je ne les avaient jamais vu aussi proche . Je me souvenais 
qu'avant que nos deux tribus soit en paix , Merida m'avait racontÀ© 
qu'elle et sa mÀ”re À©taient en dispute continue . 

Elle disait qu'il y avait toujours eu une certaine tension entre 
elles et À§a s'À©tait aggravÂ© quand les diffÀ©rents clans À©taient 



venus participer Â un tournois pour demander sa main , contre sa 
volontÀ© . Bien sÀ»r À§a avait terminÀ© en grande dispute , Merida 
s'est enfui , et on s'est rencontrÀ© dans la foret . Mais aprÀ”s une 
trÂ”s longue À©preuve , et un presque dÀ©cÂ”s de Merida , les deux 
femmes n'ont jamais À©tÀ© aussi proches depuis . 

Tout en les fixant , je souris avant de baisser les yeux et de me 
remettre À dessiner . 

- Alors dis moi tout . Tu as trouvÂ© des prÀ©noms ? 

- Et bien , oui , fit-elle en haussant les À©paules 

- Alors ? Je veux savoir ! 

Merida sourit , alors que Fergus leva la tÀ^te vers elle , À©coutant 
À son tour ainsi que mon pÀ”re . 

- Si c'est un garÀ§on , on a dÀ©cidÀ© de l'appeler David . 

- David ? RÀ©pÀ©ta StoÀ“k pas du tout habituÀ© À des prÀ©noms 
non-viking 

- David Haddock â€ 1 , frÀ©mit Fergus 

- J'adore ! C'est magnifique , il serait vraiment content , sourit 
Elinor 

La voir heureuse en pensant qu'elle sera grand-mÀ”re me surpris , 
mais me fit sourire . 

- Et si c'est une fille â€ 1 

- On ne sait pas encore , lÀ<:chai-je sans rÀ©flÀ©chir 
Merida soupira alors qu'Elinor prit un air surpris 

- Quoi ? Toujours pas ? 

- Vous n'avez qu'À l'appeler Olga , proposa StoÀ“k 

Merida se retint de pouffer de rire , baissant la tÀ^te , alors que 
je rit discrÀ”tement dans les escaliers . 

- Bah quoi ? 

- Oh â€l 

Merida tint aussitÀ't son ventre , la bouche entre-ouverte , me 
faisant tourner la tÂ^te vers elle . 

- Qu'est-ce qu'il y a ? s'enquit la reine d'À^cosse 

- Il bouge et donne des coups , dit-elle alors , et il est furax . 
C'est bien un enfant de viking , rit-elle 

Quand j'entendis Â« donne des coups Â» , je suis directement descendu 
des marches , et je me suis assis Â cotÀ© de Merida . Je baissai les 
yeux et j'avais jurÀ© l'avoir vu bouger . Oui je l'ai vu bouger . Je 
souris aussitÀ't , À©clatant un lÀ©ger rire face À ce phÀ©nomÂ”ne 



naturel unique . J'osai y poser ma main , caressant doucement avec un 
sourire , comme ayant l'impression de caresser l'enfant . 

Merida me sourit et comme dans un À©lan de joie , je me penchai pour 
l'embrasser avec douceur . Elle me rendit mon baiser presque 
aussitÀ't et ce n'est qu'aprÀ”s quelques secondes que j'entendis 
Fergus se racler trÀ”s fortement la gorge , nous faisant rompre notre 
Â©treinte . 

- Dites moi StoÀ“k , il y a beaucoup de vikings qui tentent la mort 
? 

Je ravalai ma salive . Mon pÀ”re lui lanÀ§ait un regard inquisiteur , 
alors que Merida roulai les yeux au ciel , amusÀ© . Pourquoi elle 
À©tait amusÀ© ? Il me foutait les pÀ©toches ! Elinor lanÀ§ait un 
petit Â« Fergus ! Â» alors qu'il haussai les À©paules . 

■A" ■A" ■jk" 


><p>- Tu dis n'importe quoi ! <p> 

- Tu as stresser . 

- Non ! 

- Tu as eu peur 

- Mais pas du tout ! 

- Harold , tu as eu les miquettes ! 

Assis sur le bord du lit , je lÀ^chai un long soupir , alors que 
Merida sourit , plonger dans son livre . 

- Oui , bon , sur le coup À§a m'a un peu fait paniquÀ© , mais 
c'À©tait tout !, dis-je en enlevai ma tunique me laissant torse 
nue 

- Mmh mmh , c'est cela . 

- Quoi ? Tu doutes ? 

- Quai , et pas qu'un peu . Tu aurais vu ta tÀ^te ! Rit-elle 

Je soupirai , enlevai ma prothÀ”se , et m'allongeai enfin dans le lit 
, me passant une main sur mon visage . 

- Heureusement que tu es lÀ ! Il m'aurai dÀ©jÀ rÀ©duit en 
bouillie 

- Il te taquines c'est tout 

- Oui et bah j'aime beaucoup son sens de l'humour 

Merida ferma son livre et s'allongea alors son tour avec difficultÀ© 

, lÀCchant alors un long souffle . 

- J'ai l'impression d'Â^tre enrobÀ© un max . 

Je ne pus qu'À©clater un lÀ©ger rire , me tournant vers elle . Je lui 



souris , mon visage A quelques cent imA”tres du sien . 

- Encore quelques semaines , et tu n'auras plus cette impression 


Elle me rendis mon sourire . 

- J'ai hÀCte , dis- je alors , On aura notre famille , il y aura 
Krokmou , je deviendrai chef , il y aura la paix , on vivra ensemble 
pour toujoursâ€l on aura une belle vie Merida 

Elle soupira , et se mordit la lÀ”vre . 

- Tu te souviens ce que je t'avais dis le jour de notre hymen ? 

- Quoi ? 

- Que tout ira plus vite maintenant â€ 1 

- C'est pour À§a qu'il faut profiter de chaque instant , savourer 
chaque moment . 

Merida me sourit , et je me serrai un peu plus contre elle . Je la 
regardai droit dans les yeux et j'enlevai doucement une mÀ”che de ses 
cheveux roux de son visage , souriant doucement . Mon cÂ"ur battit 
plus fort , et je caressai alors sa joue , lui faisant fermer les 
yeux avec douceur . 

- Je t ' aime Merida â€ 1 

Elle me sourit et rouvrit avec lenteur ses yeux , me fixant . 

- Moi aussi je t'aime Harold â€ 1 

Ces simples mots me firent sourire , comme toujours . À€ chaque fois 
qu'elle me le disait enfaite . Je me penchai doucement vers elle et 
posai mes lÀ”vres sur les siennes . C'ÀOtait comme si il y avait un 
courant ÀOlectrique qui passait le long de ma colonne vertÀ©brale , 
et que mon cÂ"ur se rÀ©chauffait dans ma poitrine . Àia me le faisait 
toujours , comme notre premier baiser . Je m'en souviens comme 
lorsque c'À©tait hier . 

Elle À©tait en agonie , elle allait mourir , une lame plantÀ© dans 
son abdomen . Et moi , j'À©tais en dÂ©sespoir , convaincu que Â§a 
allai se terminer . Elle À©tait mourante et moi je pleurai en me 
disant que celle que j'aimai allai partir . Alors sans plus attendre 
, je lui ai dis que je l'aimai . Et par ma plus grande surprise , 
elle aussi . Et on s'est embrassÀ© . MÀ^me si je me sentais mal, 
j'avais rÀ©ussi À ressentir une chaleur interne , un courant , une 
forme de bonheur quelconque. 

Et elle À©tait tombÀ© dans les vapes . C'À©tait quelques secondes 
aprÀ”s que j'avais rÀ©aliser qu'elle respirait . Et qu'elle À©tait 
vivante . 

En repensant À la peur bleue que j'avais ressenti , j'approfondis 
mon baiser , saisissant sa nuque avec douceur . J'À©tais sÀ»r qu'elle 
À©tait en train de sourire . AprÀ”s encore une dizaine de secondes , 
je rompis le baiser , reprenant mon souffle , et elle s'empressa 
alors de caler sa tÀ^te contre mon À©paule , alors que je la serrai 



contre moi . Je lÀCchai un soupir heureux et fermai les yeux , me 
laissant porter par le sommeil . 

■A" ■A" ■A" 


><pXstrong>Je tiens À m'excuser auprÀ”s tous les Ivar et toutes les 
Olga de la Terre ! XD Pour l'instant tout va bien , mais les 
problÀ”mes commenceront vraiment À partir du prochain chapitre . 
Préparez vos mouchoirs ! <strong> 

**Et pour le passÀ© d'Harold et Merida , j'ai tout simplement repris 
ma propre histoire qui s'intitule "Mericcup" . VoilÀ voilÂ :D 
laissez des reviews !** 

**À Jeudi prochain ;)** 


3 . Chapter 3 
Chapitre 3 

On s'À©tait endormis il y avait À peine 3 heures . Il ne devait 
qu'À^tre 23 heures il me semble. Je ne dormais qu'À moitlÀ© , et je 
le savais en sentant la chaleur du corps de Merida contre moi , et sa 
respiration lente et rÀ©guliÀ”re contre mon cou nu . Je me sentais 
bien , mÀ^me si j'ignorai pourquoi je n'arrivai pas À m'endormir 
complÀ”tement ce soir lÀ . À^tait-ce le manque de Krokmou , oÀ^ la 
prÂ©sence de Fergus sur Berk ? Non c'À©tait sÀ»rement pas Â§a . Je 
ris intÀ©rieurement en me disant cela . 

Mais j'À©tais aussi spÀ©cialement fatiguÀ© . Je lÀCchai alors un 
À©niÂ”me soupir , et referma À nouveau les yeux , essayant de 
m'endormir . Mais mes espoirs s ' envolÀ”rent quand on frappa À la 
porte en bas avec À©nergie et force . Assez de force pour me faire 
sursautÀ© et rÀ©veilla la femme dans mes bras . 

- Qu'est-ce que c'est ? Murmura t-elle À moitlÀ© endormi 

- J'y vais , rendors-toi .. 

Je lui souris , mis ma prothÀ”se, enfila ma tunique, et descendis les 
escaliers , essayant de faire le moins de bruit possible . Je laissai 
À©chapper un bÀ^illement bruyant et ouvrit alors la porte en bois de 
la maison . Quand elle fut ouverte , j ' aperÀ§us le forgeron du 
village . 

- Gueulfor ? Qu'est-ce que tu fais ici ? 

- Qn a besoin de toi Harold , il y a des dragons 

- Quoi ? Des dragons ? Fis-je À©tonnÀ© , mais ils sont censÀ©s À^tre 
partis faire leurs bÀ©bÀ©s ! 

- Ce ne sont pas nos dragons , mais des dragons sauvages ! Il y a des 
Murmure Mortel, des Cauchemars Monstrueux , et mÀ^me des Orage 
Tambour 

- Mais on est en paix avec eux , ils ne devraient pas nous attaquer 



- Je l'ignorai mais ce sont des dragons migrateurs . 

- Des quoi ? 

- Ils viennent des mers du sud , ils ne sont pas d'ici . Et 
apparemment , on est le premier village sur leur route ! Ils sont en 
train de nous enflammer alors tu comptes nous aider ou non ? 

Je lÀCchai un soupir . Au moment oÀ^ nos dragons s'en vont , voilÀ 
que d'autres viennent ! 

- Bon ok , laisse moi deux minutes et j'arrive 

Je reculai et enfilai ma veste en peau de yak . Je montai alors les 
escaliers et entra discrÀ”tement dans la chambre . Je m'avanÀ§ai et 
me penchai vers Merida , alors qu'elle ouvrit doucement les yeux en 
sentant ma prÀ©sence . 

- Il y a un soucis au village , murmurai- je , je m'en vais le temps 
de rÂ©gler le problÀ”me . 

- Ok â€ 1 , chuchota t-elle 

- Je reviens vite 

Je l'embrassai et sorti de la piÂ”ce , refermant la porte derriÀ”re 
moi , alors que Merida se tourna dans le lit , s'endormant À nouveau 


Je descendis alors , enfila mes bottes en fourrure et rouvris la 
porte d'entrÀ©e , oÀ^ se trouvait toujours Gueulfor . Je hochai la 
tÀ^te , et sortit de la maison , refermant la porte . 

_Ce fut la plus grande erreur de toute ma vie 

■A" ■A" ■A" 

><p>LÀ -bas , derriÀ”re la foret , lÀ oÀ^ se trouvait le village , 
il y avait le combat . Elle n'entendait rien , elle n'entendait pas 
les rugissements des dragons À l'autre bout de l'Â®le , elle 
n'entendait que le silence de la chambre plongÀ©e dans le noir . Elle 
resserra son oreiller contre elle , prof ondÀ©ment endormi dans les 
bras de MorphÀ©e . <p> 

À€ l'extÀ©rieur , on pouvait voir les petites couleurs jaunes et 
oranges qu ' À©manaient le village . Et pourtant , aprÀ”s quelques 
minutes , certains dragons s'À©taient envolÀ©s dans le ciel . Un par 

un, ils s ' envolÀ”rent dans la nuit noire de la nuit , disparaissant 

dans l'obscuritÀ© . Mais un des dragons , au mieux de s'envoler vers 
la direction de la migration , alla au sens contraire . 

Il se dirigea vers la foret . 

Le Cauchemar Monstrueux survola la totalitÀ© des sÂ©quoias et des 
pins , planant avec ses larges ailes crÀ©puscule et arriva À la fin 
de son vol . Eace À une maison . Une maison derriÂ”re les arbres , 

À cotÀ© d'une falaise qui donnait vue À l'À©tendue de la mer . 

En l'apercevant , le dragon atterrit sur le sol et s'approcha alors 
de la battisse en bois avec lenteur . Ses pupilles furent fines et il 



se dÀ©cida de montrer les crocs et de soudainement grogner . Il 
plantait et raclait un peu plus ses longues griffes dans la terre et 
grognait de plus en plus fort . Il fixa la maison , plusieurs 
secondes , plusieurs minutes et soudainement ses pupilles ne furent 
qu'un fin trait dans le blanc de ses yeux . 

Et soudainement il se mit À rugir À pleine gorge , 
forces , pour que ce son grave et sonore se rÀ©pande 
prÀ©venir , il ouvrit ses ailes , ouvrit sa gueule , 
un large champ de flammes sur la base de la maison . 
surplombant la battisse , 

et l'enflamma de nouveau . 

Merida resserra son oreiller contre elle , et se tourna une nouvelle 
fois dans le lit , soupirant de fatigue . Le salon prenait doucement 
feu , en commenÀ§ant par la porte , puis la table , les chaises , et 
tout prit feu dans un crÀ©pitement menaÀ§ant et trÂ”s dangereux . Une 
enveloppe noire se forma lentement , un nuage aussi noir que le nuit 
dehors , aussi noir que les cendres . Le feu continuait À se 
propager et la fumÀ©e montait dans les escaliers vers le haut 


Merida se tourna encore une fois , ayant de plus en plus de mal A 

dormir . Elle avait chaud , anormalement chaud . De plus en plus . 

Elle se tournait alors dans le lit , encore et encore , mais sans 
succÀ”s . Elle se tourna sur le dos , le front en sueur et elle 
fronÂ§a les sourcils , ayant l'impression d'Â^tre en pleine canicule 
. Elle lÀCcha un grognement et ouvrit alors les yeux . 

- Bon dieu , il fait jamais aussi chaud d'habitude â€ 1 

Elle se redressa alors sur le lit , se passant une main sur son front 
. Elle tourna la tÀ^te et vit qu' Harold n'Â©tait pas lÀ , À cotÀ© 

d'elle , dans le lit . Elle soupira et elle leva les yeux . Elle 

fronÀ§a de nouveau les sourcils quand elle vit la fumÀ©e , l'À©paisse 
fumÀ©e noire sur le plafond . Elle secoua la tÀ^te et se leva alors 
du lit et se dirigea doucement vers la porte . Elle ouvrit alors la 
porte et elle sentit alors son visage brÀ»ler de chaleur quand elle 
vit alors la maison entiÀ”re en enfer . 

Les flammes mangeaient tout et il ne fallut pas longtemps pour que 
les premiÀ”res poutres en bois ne s'effondrent . 

- Oh mon dieu , murmura t-elle 

Elle secoua la tÀ^te et rentra de nouveau dans sa chambre , claquant 
la porte devenue brÀ»lante . Elle se plaqua contre elle , et fixa la 
chambre . Elle À©tait prisonniÀ”re . PlÀ©gÀ©e . 

- Harold ! 

Elle ne savait pourquoi elle avait dit À§a . Il n'À©tait pas lÀ 
C'À©tait sÀ»rement dans un geste de dÀ©sespoir ou ce fut un rÀ©flexe 
. Merida regarda autour d'elle , et alors qu'elle regardait le 
plafond de sa prison , celui s'effondra de quelques cotÀ©s . Elle 
poussa un cri et les flammes entra par le haut . Elle se protÀ©gea 
avec son bras , entiÀ”rement entrÀ©e dans un four gÀ©ant . 

Elle se trouva À terre , sa respiration devenue forte et 


de toutes ses 
. Et sans 
et cracha alors 
Il vola alors , 



irrÀ©guliÀ”re . Quand elle rouvrit les yeux tout n'À©tait que feu 
autour d'elle . Elle tenta alors de se lever , mais au mÀ^me moment , 
elle hurla . Elle se crispa et se tint le ventre . Elle posa une main 
sur le mur , se maintenant debout , et gÀ©mit . Elle baissa les yeux 
et vit une flaque d'eau au sol , juste À ses pieds . Elle sut 
immÀ©diatement ce que À§a voulait dire . 

Elle À©carquilla les yeux et haletait difficilement , pllÀ©e en deux 
. D'autres poutres tombÀ”rent aussitÀ't et une tomba sur la jambe de 
l'adolescente , qui se brisa . Elle hurla de nouveau , s'À©croulant 
au sol et se tourna sur le dos , continuant de gÀ©mir À pleine gorge 
comme si on la torturait . La fumÀ©e se faisait de plus en plus 
À©paisse et elle commenÀ§ait À l'À©touffer . Ses poumons 
commenÂ§aient À À^tre remplis et elle perdait de en plus sa 
respiration alors que son dos lui faisait un mal de chien . 

Elle avait mal . TrÀ”s mal . Elle n'en pouvait plus . 

■jk" ■A" ■A" 

><p>Les dragons ne faisaient pas semblant . Je levai les yeux , 
arrivÀ© au village avec Gueulfor et vis dÀ©jÂ les quelques maisons 
enflammÀ©es et les vikings qui courraient dans tous les sens . Je 
laissai tomber mes À©paules face À ce spectacle dÂ©sarmant . Je me 
tournai vers Gueulfor et soupirai . <p> 

- Il faut les faire quittÀ© Berk , mais surtout ne leur faite pas de 
mal ! 

Il hocha la tÀ^te et se prÀ©cipita pour prÀ©venir les autres . 

J'avais l'impression de me retrouver À une certaine À©poque oÀ^ les 
dragons attaquaient l'Â®le À cause de la Mort Rouge . J'entendis 
alors des cris de guerre venir et je vis alors Eergus courir l'À©pÀ©e 
brandit en l'air . 

- Oh non , fis-je avec exaspÂ©rat ion 

Je m'approchai alors et aidais les autres . On avait trouvÀ© alors 
une astuce . Àfa ne servirai À rien de les dresser , ils À©taient 
trop , alors tout simplement , on les chassaient sans les tuer . Ce 
qui faisait pas trÀ”s plaisir À Eergus qui , comme Merida , avait 
une vraie À^me de guerrier . Un par un , les dragons sauvages 
s ' envolÀ”rent dans le ciel . On en chassait de plus en plus À chaque 
minute qui passait . Mon pÀ”re À©tait lÀ avec nous et Elinor Â©tait 
rester au porche de la maison du chef , fixant les reptiles avec 
mÀ©f lance . 

Gueulfor en plaqua un sur le sol , avant de lui donner un coup , le 
faisant s'envoler À toute allure . Je lÀCchai un soupir , et 
regardais le village . Bon dieu , mais je suis censÀ© dormir À cette 
heure lÀ ! Je baillai et tournai alors la tÀ^te vers la foret . 

Mon sang se glaÀ§a . 

J ' À©carquillai les yeux quand j ' aperÀ§us de la fumÀ©e au loin . De la 
fumÀ©e venant de l'arriÀ”re de la forÀ^t et qui s'À©tendait dans le 
ciel . Un seul mot s'À©chappa de ma bouche . 


Merida â€ 1 



Mon cÂ"ur tripla de battements . Je courus aussitÀ't , alors que 
StoÀ“k se tournait vers moi . J'entrai dans la foret avec une 
adrÀOnaline que je n'avais jamais senti en moi , m'imaginant dÀ©jÀ 
les pire scÀ©narios alors que j'arrivai chez moi . L'horreur se fit 
sous mes yeux . La maison en flammes , en train de brÀ»ler devant moi 
. Je secouai la tÀ^te et courut alors vers le bÀ^timent avec une 
À©norme panique . À€ cet instant , j'avais peur , trÀ”s peur . 
J'entendis alors hurler À 1 ' intÀ©rieur , ce qui me fit rÀ©agir 
aussitÀ't . 

Sans plus attendre , je dÀ©fonÀ§ais la porte sans grand effort , 
puisqu'elle tomba sur le sol . L'intÀ©rieur me fit frÀ©mir . Tout 
À©tait en feu , tout À©tait rouge et noir . La chaleur me bouffait le 
visage , me faisant gÀ©mir , et je rouvris les yeux essayant 
d'apercevoir quelque chose À part les flammes . 

Les escaliers . 

J'entendis de nouveau hurler À l'À©tage , et sans plus attendre , je 
rentrai dans le salon en feu . 

- Merida ! 

J'essayai de me crÀ©e un chemin À travers les flammes , À©vitant de 
justesse quelques poutres en bois qui tombaient . C'À©tait tellement 
pratique d'avoir des maisons en bois ! J'arrivai enfin À l'escalier 
et les montaient avec vitesse . Mais je poussai un hoquement de 
surprise quand les marches s ' ef f ondrÂ”rent une par une derriÀ”re moi 
. J'arrivai avec une justesse À l'À©tage , alors que tout tombait en 
cendres . 

Je lanÀ§ai un instant un regard en arriÀ”re , avant de regarder face 
À moi , et d'ouvrir avec vitesse la porte . La chambre À©tait 
presque pire que le reste de la maison , tout À©tait encombrÂ© par 
les poutres du toit et la fumÀ©e noire À©tait À©paisse ici , au point 
qu'À peine rentrÀ© , je toussai À pleins poumons . Ce n'À©tait que 
lÀ que j'entendis des gÀ©missement s . Je tournai la tÀ^te et 
aperÀ§us sous le nuage obscur Merida complÂ”tement effondrer sur le 
sol . 

- Merida ! 

Je m'abaissai aussitÀ't et la pris dans mes bras . 

- Merida ! Oh nom d'Odin , rÀ©pond moi ! 

- Harold . . , toussa t-elle 

Elle hurla de nouveau sans aucune raison , me faisant sursautÀ© . Ma 
main se posa sur le sol et je la retirai aussitÀ't en sentant quelque 
chose . C'À©tait mouillÀ© par terre . Je regardai ma main humide et 
je ne comprenais pas . Je n'avais pas compris . Merida gÀ©mit , son 
visage complÀ”tement crisper , me faisant rÀ©agir . 

- Je vais te faire sortir de lÀ . . , dis-je alors 

Et je me sentis bÀ^te en repensant aux escaliers complÀ”tement en 
cendres . Je lÀCchai un juron et essayait de la calmer , de lui dire 
que tout irai bien . Mais elle continuait de hurler , je ne savais 
pas pourquoi . 



BAM 


Le toit ÀOclata . Je levai les yeux et vit Gueulfor sur un Orage 
Tambour nous regarder d'en haut . 

■jk" ■jk" ■jk" 


><p>J'À©tais complÀ”tement bousculÀ© par les vikings . J'essayai 
d'apercevoir quelque chose , j'essayai d'avancer , de les suivre mais 
tout le monde se mettaient sur mon chemin . J'avais envie de hurler 
pour que l'on me laisse passer . J'aperÀ§us alors Elinor et Fergus 
entrÀ© en vitesse dans la maison , suivi de StoÀ“k . <p> 

Ils À©taient avec Merida . 

Je fus encore bousculÀ© par un viking . J'en pouvais plus . 

- LAISSEZ MOI PASSER ! 

Certains se turent et d'autres me regardÀ”rent avec surprise . Savoir 
que Merida Â©tait À 1 ' intÂ©rieur et que moi je me dÂ©battais pour 
rentrer me mettais hors de moi . J'arrivais enfin À me frayÀ© un 
passage et j'entrai avec vitesse dans la maison . Â€ peine À 
1 ' intÀ©rieur que je l'entendais hurler . Elinor et Fergus À©taient 
dans le salon , mais je ne m'arrÂ^tai pas À Â§a . 

Je n'y avait pas prÀ^tÂ© attention . 

Mon cÂ"ur battit plus vite et je voulus montÂ© À l'Â©tage pour voir 
ce qu'il se passait . J'arrivais en haut , dans mon ancienne chambre 
, oÀ^ je vis Merida allongÂ© dans mon bon vieux lit , hurlant et se 
courbant , Gueulfor juste devant le lit . 

Je n'eus le temps de dire quoi que ce soit , que mon pÀ”re se mit 
devant moi . 

- Harold , descend , il faut absolument qu'on parle 

- Quoi ?! Non ! Il faut que j'aille voir ce qu'il- 

- C'est trÂ”s important 

Ce ton , je ne l'avais jamais entendu . C'Â©tait pas un ton ferme , 
non , il À©tait plutÀ't suppliant . Jamais StoÀ“k la brute n'avais 
entendu employÂ© ce ton lÀ . Je lÀCchai un soupir lourd de sens et 
hochai la tÀ^te 

- Ok 

Il me fit descendre . Une fois en bas , je ne cessai de lancer des 
regards aux escaliers , ne cessant de refouler cette envie de courir 
lÀ -haut au fond de moi . Je lÀ^chai un soupir impatient et regardai 
mon pÀ”re . 

- Qu'est-ce qu'il y a ? qu'est-ce qu'il se passe ? 

- Â^coute fils â€ 1 

- Oui j'Â©coute ! 



- Disons que . . 

- Allez dis moi ! 

- C'est pas facile À dire 

Encore le mÀ^me ton . Ok , j'essayai alors de me calmer et je le 
regardai droit dans les yeux . Tout À§a commenÀ§ait vraiment À 
m'inqulÀOter . 

- Qu'est-ce qu'il se passe ? Demandai- je calmement 
Il soupira lourdement . 

- L'incendie qui s'est dÂ©clenchÀ© À fait paniquÀ© Merida . Elle a 
eu peur et il faisait trÀ”s chaud . Elle s'est brisÀ©e une jambe et 
les flammes n'arrangeaient rien . C'est ce qui a dÂ©clenchÀ© 

1 ' accouchement 

- Quoi ?! Elle est plein travail ?! Il faut que- 

- Laisse moi finir s'il te plaÀ®t 

J'essayai encore et toujours de contenir mon envie de la voir . 

Savoir qu'elle À©tait en train donner vie au bÂ©bÀ© et que je 
n'À©tais pas À ses cotÀ©s me rendait malade . 

- Elle a perdu beaucoup d'À©nergie , elle a perdu du sang, et elle a 
beaucoup de mal À respirer À cause de la fumÀ©e toxique â€ 1 elle 
est trÀ”s faible 

- Qu'est-ce que tu veux dire ? Redoutai- je 

Il soupira et me lanÀ§a cette fois ci un regard qui me glaÀ§a le sang 
. Un regard dÀ©solÀ© . 

- Que si elle accouche tout de suite , elle a beaucoup de chance de 
ne peux en survivre . 

Mon cÂ"ur s'À©tait arrÀ^tÀ© je crois . Une tache froide se rÀ©pandit 
dans mon dos , et je restai bloquÀ© sur place . Je sentis dÀ©jÀ mon 
nez me piquÀ© et mes membres tremblÀ©s . Je tournai la tÀ^te et ce 
n'est que lÀ que j ' aperÂ§us ses parents , Elinor pleurant dans les 
bras de Eergus . La rÀ©alitÀ© m'avait soudainement frappÀ© au visage 


- Non â€ 1 , murmurai- je en un souffle 

Elle hurla de nouveau avec une puissance . Je n'attendais pas plus 
longtemps et je courais dans les escaliers . Une fois en haut , 
Merida À©tait Â©talÀ©e sur le lit , et Gueulfor tenait dans ses bras 
l'enfant . Ce n'est qu'aprÀ”s que je l'entendis pleurer . Mais je ne 
m'y arrÀ^tai pas . 

- Merida ! 

Je courrai vers le lit , tandis que Gueulfor descendit . Je me 
penchai et pris aussitÀ't Merida dans les bras . Elle avait les yeux 
mi-fermÀ©s , la bouche entre-ouverte . Je l'entendais À peine 



respirer . 


- Merida ! je t'en pris rÀOponds moi â€ 1 

Elle ouvrit un peu mieux les yeux et me regardait . Àia y ai , je 
ressentis la mÂ^me peur que la premiÂ”re fois que j'ai failli la 
perdre . Les larmes me montaient dÀ©jÀ aux yeux et mon cÂ"ur battit 
À une vitesse qui m'À©tait encore inconnue . 

- Merida , s'il te plaÀ®t .. 

- StoÀ“k te l'a dit â€ 1 , murmura t-elle À bout de force 

Je ne cessai de me sentir un peu plus mal À chaque seconde . 

- Alors c'est vrai â€ 1 , dis- je en la regardant , tu vas mourir .. 

- Je suis dÀ©solÂ© . . 

- J'aurai jamais dÀ» te laisser seule , jamais .. 

- Je suis dÀ©solÀ© . . 

- Tu peux pas me laisser seul . . 

lÀ c'À©tait foutu . Les premiÂ”res larmes coulÀ”rent sans que je ne 
les contrÀ'lent . Mon pÀ”re monta discrÀ”tement et se mit derriÀ”re , 
de faÀ§on À ne pas nous dÂ©ranger . Merida me regarda alors et 
continuait de murmurer comme À bout de souffle . 

- Tu n'es pas seul Harold â€ 1 tu as notre enfant maintenant â€ 1 
Je secouai lentement la tÀ^te , d'autres larmes coulant 

- Non . . 

Elle continuait de me regarder . 

- Tu peux pas â€ 1 , continuais- je de supplier , on est censÀ© vivre 

ensemble . . tu dois vivre et on doit vivre notre famille ensemble , 
tous les deux . . 

- Harold .. tu as rÀ©ussi À battre la Mort Rouge , j'ai survÀ©cu À 
l'Â©pÀ©e de mon pÀ”re , la paix est survenu avec les dragons et nous 

Elle aussi avait les larmes aux yeux et laissa un À©chapper une 
goutte d'eau salÂ©e . 

- Mais il n'y aura pas de miracle cette fois â€ 1 et pas de fin 
heureuse pour moi . . 

- Je t'en prie dis pas À§a 

- Je me sens mal Harold â€ 1 je .. je me sens faible , j'arrive plus 
À respirer . . 

- Je t'en prie 

- Tu dois rester avec le bÀ©bÀ© . . 



- Merida , fis-je plus insistant 

Mes lÀ”vres tremblaient et ma vue fut presque floue . Trop floue . 

- J'ai vÀ©cu toute ma vie sans ma mÀ”re .. et j'en ai toujours 
souffert , toujours 

Mon pÀ”re baissai les yeux et dÀ©glutit en silence . Je secouai la 
tÀ^te et ma vue floue s'aggravait , d'autres larmes continuant de 
s'À©couler le long de mes joues roupies . 

- Je veux pas que ce soit la mÀ^me chose avec lui â€ 1 

- Je suis dÀ©solÀ© . . 

- ArrÀ^te de dire À§a 

- Je t ' aime . . 

- Ne fait pas tes adieux 

- J'y arrive plus Harold .. Je .. j'y arrive plus .. 

Elle secouai la tÀ^te avec fatigue et fermai un peu plus les yeux . 
J'aimai une Merida forte jusqu'au bout . J'avais l'impression qu'elle 
laissait le destin faire son travail . Je ne voulais pas de À§a . Je 
ne le supporterai pas . 

- Promets-moi de prendre soin de l'enfant .. 

- Merida . . 

- Promets-le moi â€ 1 

Je la regardai dans les yeux , et encore une fois , la rÂ©alitÀ© me 
frappai en pleine figure , elle me faisait mal , trÀ”s mal . 
J'À©clatai un sanglot et je rÀ©alisai soudainement que le destin 
À©tait beaucoup plus cruel que je ne le pensai . Je rÀ©alisai que il 
n'y pas toujours de fin heureuse , et qu'on n'À©tait pas dans un 
conte de fÀ©e . Il fallait accepter un jour ou l'autre , la vÀ©ritÀ© 

. La dure rÀ©alitÀ© . 

Mais je ne pourrai jamais 1 ' accepter . 

- Je te le promets . . 

J'aperÀ§us alors sur ses lÀ”vres pÀ<:les un sourire . Mais je 
n'arrivait mÀ^me pas À afficher un rictus . J'entendais depuis le 
dÀ©but sa respiration irrÀ©guliÀ”re , IncontrÀ ' lÀ©e . Et puis je ne 
l'entendais plus . Merida me regardait et une derniÀ”re larme coulait 
. Elle laissait sa tÀ^te tombÀ©e en arriÀ”re avec une lenteur 
glaÀ§ante et ferma doucement les yeux . 

Mon cÂ"ur s'À©tait arrÀ^tÀ© . 

_Et il ne s'est jamais mis À rebattre 

- T'as pas le droit de me faire À§a â€ 1 , murmurai- je , â€ 1 T'AS PAS 

LE DROIT DE ME EAIRE ÀfA ! 



Je hurlai . Elle allait revivre , comme la premiÂ”re fois , elle 
allait revivre . Elle ne pouvait pas À^tre morte . Elle ne pouvait 
pas . Elle ne pouvait pas . Elle ne pouvait pas . 

- MERIDA ! hurlai-je de nouveau , MERIDA ! 

- Harold , il est trop tard â€ 1 

Mon pÀ”re me pris par le bras , me forÀ§ant À me sÀOparer d'elle 


- Non â€ 1 

- Il faut la laisser maintenant , allez viens . 

- NON ! 

Je l'avais poussÀ© . Je l'avais poussÀ© violemment . Assez violemment 
pour qu'il recule d'un pas et que je me libÀ”re de sa poigne , pour 
retourner prÀ”s de la dÀ©funte . Je continuais d'À©clater des 
sanglots interminables et lourds . Je la prenais dans mes bras , la 
serrant fort dans mes bras , ne voulant plus la lÀCcher . Je ne 
voulait pas la lÂCcher . 

Mon pÀ”re soupira et se tourna vers moi alors que j'embrassai À tort 
son cadavre sans m'arrÀ^ter , sans vouloir la laisser . Mon pÀ”re me 
regardai et doucement alors , descendit . 

À€ cet instant , j'entendais des parasites . Je n'entendais plus rien 
, plus le son de mes pleurs , plus le son de ma voix arracher et 
douloureuse , plus le son des parents de Merida qui sanglotaient À 
l'À©tage infÀ©rieur , je n'entendais plus rien . Je n'entendais que 
les forts battements d'un cÂ"ur , il battait de plus en plus 
lentement , mais de plus en plus fort , accompagnÀ© d'un son aigu , 
gui se propageait . 

Je collai mon front contre celui de Merida , d'autres larmes 
tranchantes continuaient de tomber et je hurlai À pleine gorge ma 
souffrance , ma douleur , je hurlai encore et encore . Je ne faisait 
que À§a pendant des heures . 

Hurler . 
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><p>Des heures À©taient passÀ©s . Plusieurs heures et pourtant , il 
faisait encore nuit . Il ne devait gu'Â^tre 4 heures du matin . Le 
temps semblait beaucoup plus long À prÀ©sent , tellement plus long 

. <p> 

Ils À©taient tous en bas . StoÀ“k À©tait debout , n'osant bouger . 
Eergus et Elinor aussi , mais ils avaient sur le visage une 
expression de douleur et de tristesse . Tous les deux . Mais tous 
entouraient Gueulfor , assis avec dans les bras le bÀ©bÀ© . Ils 
À©taient tous rÀ©unis autour de lui . Et À§a faisait des heures 
qu'ils À©taient lÀ , À ne pas bouger . Il n'y avait absolument 
aucun bruit , c'Â©tait calme , vraiment trÀ”s calme . MÀ^me trop 
calme . 



Soudainement , ils entendirent un bruit aprÀ”s des heures de silence 
. C'Â©taient mes lourds bruits de pas qui descendaient une par une 
les marches des escaliers en bois . Une par une , je les descendirent 
, attirant les attention des 5 adultes , et j'arrivais enfin sur le 
sol , me tournant vers eux . Je savais pas À quoi j'avais l'air , 
mais vu leur tÂ^te , je devais À^tre horrible . Je devais sÀ»rement 
ressembler À un mort . À€ un mort-vivant sans À<:me et sans 
expression apparente . 

C'À©tait vrai au fond . Je ne ressentais plus rien , plus rien du 
tout . J'À©tais complÀ”tement vidÀ© . VidÀ© de toute À©motion . Et 
pourtant je sentais encore mes yeux me brÀ»lÀ©s À me faire mal . De 
toute faÀ§on , j'avais trop mal pour y faire plus attention . Je les 
regardaient alors un par un . Elinor , Eergus , StoÀ“k et Gueulfor 

Mon regard s'arrÀ^ta ensuite sur l'À^tre que tenait le forgeron dans 
ses bras . 

Je le regardais alors plusieurs secondes . Gueulfor soupira et il 
finit par se lever de sa chaise . Sans aucune raison apparente , 
j'avanÀ§ais sur mes jambes molles vers lui . Le forgeron me fixa et 
me tendit l'enfant avec douceur . Je le pris alors dans mes bras . Je 
baissai les yeux et Â©carta doucement d'une main la couverture qui 
recouvrait une partie de son visage . 

- EÀ©licitat ions , fit alors le blond , c'est une fille . 

Je regardai son visage . Le visage de l'enfant . 

De mon enfant . 

De ma fille . 

Mes jambes ne me supportÀ”rent pas et je tombai alors sur une chaise 
derriÀ”re moi sous le choc . Je n ' en revenais pas . Non , je n'en 
revenais pas . J'À©clatais alors un sanglot et lÀCcha un soupir lourd 
de sens . 

- Je suis pÀ”re â€ 1 , murmurai- je dans un souffle 

J'À©clatais un autre sanglot , retenant du mieux que je pouvais mes 
À©motions divers . Elinor tourna la tÀ^te vers moi et malgrÀ© la 
douleur qui s'emparait d'elle , me demanda alors : 

- Comment tu vas l'appeler ? 

Je ne quittai pas du regard ma fille et hochai la tÀ^te . La rÂ©ponse 
fut pour moi une À©vidence. 

- EÀ©licia . Elle s'appelle EÀ©licia 

Tous poussÀ”rent un soupir d'approbation et me fixÀ”rent sans dire un 
mot de plus . Une larme coula alors que je ne la contrÀ'le et 
continuait de regarder le doux visage de mon enfant . C'est alors 
qu'elle bougea doucement et ouvrit doucement ses yeux . 

Ses yeux . 

Ses yeux À©taient bleus cyan . Comme ceux de Merida . 



Mes lÀ”vres se remirent Â trembler et d'autres larmes tombÀ”rent 
alors que j'À©clatais un lÀ©ger sanglot , essayant de garder au fond 
de moi cette nouvelle envie de hurler . 

J'ai toujours eu envie depuis ce jour de hurler . 


4 . Chapter 4 

**Salut ! et oui , je poste ce chapitre deux jours en retard ... je 
suis dÂ©solÀ© ! je me rattraperai jeudi prochain , promis ! :P je 
voulais vous remerciez pour vos review et PM anonyme ! :) c'est super 

sympa , merci ! alors , il reste ce chapitre et le dernier . oui , 
c'est aller vite je sais mais bon . Oh , et juste pour ce chapitre , 
je sais bien que les bÂ©bÀ©s sont encore tout petit et dors toutes 
les 30 secondes , mais disons que À§a reste un dessin animÀ© (pas 
tellement pour enfants pour cette fie X) ) et que je voulais que 
FÀ©licia se comporte comme si elle avait dÀ©jÀ 1 mois . VoilÀ ! 
bonne lecture ;)** 
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><pXspan>Chapitre 4<span> 

Ma faute . C'À©tait ma faute . C'À©tait ma faute si elle À©tait morte 
. Je n'aurai jamais dÀ» la laisser seule ce soir lÀ 

Je ressentais un vide . Un manque . Quelque chose s'À©tait brisÀ© en 
moi . Quelque chose d ' irrÀ©parable . Une cicatrice que je garderais 
À jamais . Je n'arrivais plus À ressentir aucune À©motion . Qu 
plutÀ't si , mais j'en ressentais tellement À la fois que je ne 
parvenais pas À les gÀ©rer . 

Douleur . DÀ©sespoir . ColÀ”re . Solitude . Impuissance . DÀ©tresse . 
Souffrance . Tristesse . 

Tout se mÀ©langeait , je ne voyais plus , n'entendant plus , je 
voulais juste oublier . Tout oublier . Mais comment le faire ? 

Comment effacer quelque chose d ' inef f aÀ§able ? 

Il y avait un ciel gris À l'extÀ©rieur . Un ciel pluvieux , sale , 
orageux . Il y avait des nuages noirs qui recouvraient le ciel , 
malgrÀ© le fait qu'il À©tait assez tard . Tout indiquait qu'il allait 
pleuvoir et qu'il allait avoir un orage . Je m'en fichai enfaite . 
J'À©tais dans la maison de mon pÀ”re , et pas dans la mienne . 

La mienne À©tait en cendres et empestait la mort . 

Je ne voulais pas y retourner . MalgrÀ© les demandes de Gueulfor de 
la remettre sur pieds , je refusais sans en rajouter . Je ne voulais 
pas y retourner , jamais je n'y retournerai . Jamais . Alors je 
restais chez mon pÀ”re , comme avant , comme avant tout À§a . Mon 
pÂ”re Â voulu me redonner la chambre . Mais je ne voulais pas non 
plus y retourner . C'À©tait presque pire que la maison . 

La cheminÀ©e À©tait allumÀ©e , illuminant alors la maison de sa 
lumiÂ”re chaleureuse . Mais j'Â©tais dos au feu . 

Je dÂ©testai les flammes . 



Elles ont failli me tuer il y a un an , et elles se sont venger sur 
Merida . Oui . Je dÀ©testai les flammes . Mais je me dÀ©testai encore 
plus . 

J'À©tais assis sur les genoux sur le sol , juste devant le canapÀ© 
oÀ^ À©tait allongÀ©e FÀ©licia . Elle À©tait lÀ , gesticulant comme 
un vrai bÀ©bÀ© euphorique , les bras et les jambes en l'air . Elle 
essayait d'attraper ses pieds nus tout en riant d'une voix 
cristalline . Moi j'À©tais juste À cotÀ© d'elle , assis sur le sol , 
fixant l'enfant sans expression apparente sur le visage . Oui , 
j'À©tais vidÂ© d'expression et de sentiments , je ne ressentais plus 
rien du tout . Je ne voulais plus rien ressentir . Depuis hier , 
j'avais l'impression d'avoir atteint un niveau de douleur encore 
inexploitÀ© . Je me sentais affreusement seul . 

Et Krokmou n'À©tait pas lÀ pour me rÀ©conforter . 

Oui . Je me sentais seul . Mon meilleur ami À©tait parti , ma femme 
aussi . Je ne savais plus quoi faire . Je ne faisais que la fixer , 
indiffÀ©rent , alors qu'elle continuait de rire et de jouer avec ses 
pieds . Pourquoi elle Â©tait-elle de si bonne humeur ? Que suis-je 
bÀ^te . C'À©tait un bÀ©bÀ© , innocent , inconscient . Elle n'avait 
pas encore conscience que sa mÂ”re À©tait morte . Elle À©tait nÀ©e i 
peine 24 heures et ne faisait que dÀ©couvrir ses pieds. Heureusement 
, elle , elle en avait deux . 

Elle rit de nouveau et sans savoir pourquoi , je levai une main vers 
elle . La petite la prit alors de ses deux petites mains douces et se 
mit alors À jouer et Â tortiller mes doigts . J'avais l'impression 
qu'elle s'amusait comme jamais . Je continuai tout de mÀ^me de la 
regarder avec un regard presque inquisiteur , chercheur . EÀ©licia 
prit un de mes doigts et le fixait , arrÀ^tant de jouer pendant un 
instant . Elle louchait dessus avec ses beaux yeux bleus et avait la 
bouche en forme de Â« O Â» lui donnant un air vraiment adorable 


Elle tournait ensuite la tÀ^te vers moi et croisa mon regard . On se 
regardait alors et je ne pus m'empÀ^cher de sentir un malaise 
intÀ©rieur en voyant ses yeux si semblable À ceux de â€ 1 je 
n'arrivai plus À penser À son propre nom . Je n ' y arrivait plus du 
tout . À€ chaque fois Â prÀ©sent que je pense À elle , j'avais 
l'impression qu'on m'arrachait le cÂ"ur , une grande partie de moi . 
J'avais l'impression qu'on s'amusait À torturer mon À<:me et quand 
mon ÀCme n'en pouvait plus , elle se remettait en À©tat normal comme 
par magie pour pouvoir recommencer À me faire du mal À l'infini 

Je serai torturÀ© toute ma vie . 

■jk" ■jk" ■jk" 

><p>Il pleuvait À l'extÀ©rieur , des cordes et des cordes , et il 
faisait enfin nuit . Les nuages recouvraient tout le ciel et StoÀ“k 
arrivait enfin À monter la colline oÀ^ se trouvait la maison . 
MalgrÀ© l'orage qui commenÀ§ait À faire rage , il arrivait enfin sur 
le porche et entra . Un À©clair retentit et il referma la porte 
derriÀ”re lui , rassurer d'entendre les crÂ©pitement s du feu et de la 
chaleur de la maison . <p> 



Il poussa un soupir fatiguer et posa alors son panier en osier sur le 
pas de la porte , enleva sa large cape en fourrure et son casque de 
viking avant de faire craquer son dos aprÀ"s une longue journÀ©e de 
travail . Il fallait rÂ©parer les maisons , rechercher les animaux en 
fuite , et refaire le maximum d'armes . Une journÀ©e dure . Mais il 
n'Â©tait pas le seul À avoir eu une journÀ©e dure . 

Surtout qu'il a fallut qu'il ramÂ”ne Elinor et Fergus en À^cosse pour 
qu'ils disent au peuple la bien triste nouvelle . La reine À©tait 
effondrÀ©e . Mais elle essayait malgrÀ© tout de rester forte . Comme 
Fergus et ses fils . 

StoÀ“k soupira et juste aprÀ”s s'À^tre À©tirÀ© , il entendit des 
rires . Des rires d'enfant . SystÀ©mat iquement , il sourit , et se 
tourna . Il aperÀ§ut alors FÀ©licia , toujours allongÀ©e sur le 
canapÀ© tout en Â©clatant des rires , et Harold , qui s'À©tait 
endormi la tÀ^te entre les bras au bord . StoÀ“k agrandit son sourire 
et s ' avanÀ§a alors vers le canapÂ© en bois , croisant les bras face 
au bÀ©bÀ© qui mangeait son pied . 

- Et bah alors ? C'est censÀ© À^tre toi qui doit À^tre endormi , 
rit-il 

La petite rit d'avantage . Le chef du village secoua la tÀ^te et la 
prit alors dans ses bras , faisant le tour . 

- Allez , maintenant laisse le canapÀ© À ton pÀ”re 

Il se dirigea vers une sorte de petit panier en osier avec des 
couvertures Â 1 ' intÂ©rieur , et coucha l'enfant dedans , l'entourant 
de tissus soyeux . Il lui sourit et se retourna alors . Il fixa 
Harold , toujours endormi , et s'approcha de lui , avant de le 
prendre dans ses bras et de l'allongÀ© sur le canapÀ© , le recouvrant 
d'une couverture le long de son corps . 

Une fois cela fait , il s'assit alors Â ses cotÂ©s , et le fixa . Il 
le regardait , ne le quittant pas du regard et soupira . Il voyait 
son visage sans expression , sans Â©motions . Il voyait ses yeux 
cernÀ©s , creusÀ©s , noircis , il voyait ses joues roupies , qui 
gardaient encore des larmes sÀ©chÀ©es , il voyait la fatigue , la 
douleur et la souffrance habiter ses traits . Il voyait tout À§a sur 
son visage d'adolescent dÀ©gingandÂ© . 

StoÀ“k soupira prof ondÂ©ment et tendit sa main pour enlever les 
mÀ”ches de son visage . Il soupira de nouveau et se pencha vers lui 


- Soit fort mon fils â€ 1 soit fort . 

■A" ■A" ■A" 

><p>Le ciel Â©tait lourd de sens . C'À©tait gris , pluvieux , sale , 
orageux . Comme la journÀ©e passÀ©e . Les nuages recouvraient le ciel 
comme si les dieux aimaient abattre l'orage sur Berk . Comme 
d'habitude . Il n'y avait plus aucun viking dans le village , tout 
Â©tait devenu dÀ©sert . Les rues , les maisons , tout Â©tait dÂ©sert 

. <p> 

Si on pouvait survolÀ© la foret , on passerait devant tous les arbres 
, les pins , les sÂ©quoias , les chÂ^nes , pour finalement arrivÂ© 



face À une large falaise . La falaise la plus haute de l'À®le , avec 
juste en dessous une vingtaine de mÀ”tres avant d'atterrir sur des 
rochers , et avec devant l'horizon de la mer grise qui s'À©tendait À 
perte de vue . Et juste devant le bord de la falaise , se trouvait 
une pierre plantÀ© au sol , une pierre avec les cotÀ©s arrondis et 
avec des inscriptions gravÂ©s dessus . 

Une tombe . 

Celle de Merida Haddock , princesse d'Â^cosse , femme et mÀ”re aimÂ©e 
. C'est ce qui À©tait marquÀ© . Toute une population se trouvait lÀ 
, encerclant la pierre tombale . VoilÀ oÀ^ À©tait passÀ© tous les 
habitants . Faire le deuil . Tous À©taient lÀ , les mains serrÀ©s et 
la tÀ^te basse , fixant la tombe dans un silence angoissant , 
mortuaire . Entre tous ces gens , tous ces vikings , se trouvait 
Harold . Debout , silencieux , dÂ©pourvu d'À^me . 

Il À©tait mort lui aussi . IntÀ©rieurement . Ses yeux verts 
d'ordinaire innocent , remplis de vie , d'ambition pour dompter son 
dragon , sont dÀ©sormais vide . C'À©tait le bon adjectif : vide . 
VidÀ©s de tout . Il fixait la tombe sans vraiment la regarder . Il la 
fixait comme si il À©tait une machine . Sans vie . 

Un par un , les vikings s'en allÀ”rent de la falaise aprÂ”s prÂ”s 
d'un quart d'heure de silence interminable . Un par un , ils 
partirent tous , À chaque minute . Pour que bientÀ't , il ne reste 
que StoÀ“k et Harold . 

Mais Harold restait une machine . 

StoÀ“k fixait une nouvelle fois la tombe , puis son fils et doucement 
alors , il recula et partit . 

Harold fut dÂ©sormais seul face À la rÀ©alitÀ© . Harold fut face au 
prÀ©sent . Il ne pourra plus retourner en arriÀ”re . Pour lui , ce 
n'Â©tait pas juste . C'À©tait injuste . Mais il À©tait seul . 

_Tout seul 

■A" ■A" ■A" 

><p>- Et bah ? On est chatouilleuse ?<p> 

FÀ©licia rit . Gueulfor s'en faisait À cÂ"ur joie de lui faire des 
chatouilles sans prendre le risque de lui faire du mal avec son 
crochet et rit À son tour avec une voix grave et presque accentuÀ©e 
. Lui qui n'avait eu d'enfants , voilÀ qu'il dÀ©couvre les rires 
d'un bÀ©bÀ© . Àfa le rendait presque heureux malgrÂ© les 
circonstances du moment . 

Mais il arrÀ^ta de rire quand la porte s'ouvrit alors . StoÀ“k rentra 
alors , referma la porte derriÂ”re lui , enleva ses affaires sur ses 
À©paules et s'assit presque aussitÀ't dans son grand fauteuil . Il 
poussa un long soupir , et se passa une main sur son front , fermant 
un instant les yeux . Gueulfor leva les yeux vers lui , et À©pargna 
la pauvre petite , lanÂ§ant un regard inquisiteur au chef du village 

- Alors ? Àfa s'est bien passÀ© ? 



C'A©tait horrible . 


- Ah. Tant que À§a . 

- Oh oui . J'aurai tout donnÀ© pour ne pas y À^tre allÀ© . 

- Pourquoi ? Pour l'ambiance ou pour .. 

- Harold . Oui c'est À§a . 

Il le regarda et poussa un soupir . StoÀ“k laissa tomber sa main de 
son front et fixa le forgeron . 

- Tu l'aurais vu . Il À©tait complÂ”tement â€ 1 mort . J'ai mÀ^me crÀ» 
pendant un moment qu'il À©tait sur le point de sauter de la falaise 


-À ce point â€ 1 

Le roux hocha la tÀ^te . Gueulfor se massa les tempes un instant et 
essaya de trouver un moyen quelconque de le rassurer . 

- Ne t ' inquiÀ”te pas StoÀ“k . Au bout de â€ 1 plusieurs semaines ou 
mÀ^me quelques mois , il aura digÀ©rÂ© À§a . Il finira bien par 
reprendre sa vie en mains . 

- Non Gueulfor . Tu comprends pas , À§a ne sera pas le cas . 

- T'en sais rien . 

- Si je le sais . J'ai dÀ©jÀ vÀ©cu À§a et je sais mieux que personne 
ce que mon fils peut ressentir . 

Le blond soupira de nouveau en baissant les yeux . 

- À^coute , commenÀ§a le roux en se penchant en avant , quand . . 
quand Valhallarama est morte et que Harold est nÀ© â€ 1 J'avais une 
vingtaine d'annÀ©es . Tout au plus . Et sa mort m'a dÀ©truit , et tu 
t'en souviens bien . 

Gueulfor soupira . 

- Je ne l'ai jamais vraiment digÀ©rÀ© . Jamais . C'est pour À§a que 
j'ai toujours Â©tÀ© distant avec lui . 

- StoÀ'k â€l 

- Alors imagine Harold . 

Gueulfor se passa une main sur son front , n'osant À peine imaginer 
ce que cela ferait . 

- Il n'a que 16 ans . 16 ans . Il est beaucoup trop jeune . 

Il avait dit cette phrase avec la voix grave et lente , comme 
montrant bien la gravitÀ© de la situation . 

- Il est beaucoup trop jeune , rÀ©pÀ©ta t-il , enfin regarde le ! Je 
le l'ai jamais vu comme À§a . Depuis la mort de Merida , il n'a pas 
prononcÀ© un seul mot . Ne serai-ce qu'un seul mot . jamais il ne 



pourra passer À autre chose 


Le forgeron ne chercha pas À rÀOpliquer . Aucun des deux ne 
rajoutaient quoi que ce soit d'autre . Au mÀ^me moment , la porte 
s'ouvrit alors , la nuit ÀOtant tombÀ© , et entra Harold . Il avait 
les yeux baissÂ©s , il ne les relevaient pas . Il ferma la porte dans 
un silence glaÀ§ant et ne bougea pas . StoÀ“k et Gueulfor avait les 
yeux levÀ©s vers lui et ce n'est qu'aprÀ”s quelques secondes que sans 
un mot qu'il longea le mur et monta les escaliers en bois . Il 
n'avait pas jetÀ© un seul regard ni À eux , ni Â FÂ©licia . 

StoÀ“k et Gueulfor s ' entre-regardÀ”rent aussitÀ't . Le forgeron 
lanÀ§a un regard inquisiteur À StoÀ“k , alors que celui-ci soupira 
tristement . 

- Qu'est-ce que je t'avais dis . 

Âia faisait dÀ©jÀ quelques minutes qu'il À©tait en haut et aucun 
bruit . Le chef du village commenÀ§ait alors À s ' inqulÀ©ter . Ils se 
lancÀ”rent un regard et sans dire un mot , le roux se leva de son 
fauteuil et monta doucement les marches des escaliers . Il arrivait 
alors en haut et ce fut pour lui un spectacle dÀ©sarmant . Harold 
À©tait lÀ , allongÀ© dans le lit , sur le ventre , la tÀ^te plongÀ©e 
dans l'oreiller . Il À©touffait ses pleurs dans ce pauvre oreiller . 
Et d'en haut , il entendait beaucoup plus fortement ses cris de 
douleur que d'en bas . 

Àla lui fendait le cÂ"ur . En sentant la prÀ©sence de son pÀ”re , 
Harold leva alors la tÀ^te laissant voir son visage toujours aussi 
dÀ©vastateur et dÀ©truit . Ses yeux À©taient remplis de larmes À 
s'en donner mal au cÂ"ur , et ses lÀ”vres À©taient brisÀ©es , 
cassÀ©es , rendant son visage encore plus pathÀ©tique . StoÀ“k lÀCcha 
un soupir remplis de peine et alors que son fils le fixait , il 
s ' avanÀ§a et s'assit sur le bord du lit en bois . Les deux hommes se 
regardÀ”rent dans les yeux pendant plusieurs secondes . 

C'est alors qu'une larme dÀ©vala la joue d'Harold sous le poids des 
autres dans ses yeux , et ses lÀ”vres brisÀ©es se mirent À trembler 
. Il À©clata soudainement en sanglots et se jeta dans les bras dans 
son pÀ”re , pleurant de douleur dans sa tunique . StoÀ“k ferma les 
yeux et le serra alors , posant son menton sur la tÀ^te du brun . 
L'adolescent s'agrippa au vÀ^tement de son pÀ”re et secoua doucement 
la tÀ^te , laissant d'autres perles salÀ©es tomber sur ses joues . 

- C'est trop dur papa â€ 1 c'est trop dur â€ 1 

Ce furent les premiers mots qu'il avait prononcÀ© depuis deux jours . 
Et sa voix À©tait cassÀ©e en plus de cela . StoÀ“k caressa alors son 
dos , Harold continuant de gÀ©mir de souffrance . 

- J'y arrive pas â€ 1 j'arrive pas À supporter â€ 1 

- Courage , il faut que tu sois brave 

- C'est de ma faute si il est morte .. 

StoÀ“k le prit alors par les À©paules et le regarda , alors que le 
brun n'osait lever les yeux vers lui . 

- Il ne faut pas que tu dises À§a , c'est faux 



- Si c'est vrai . J'aurai jamais dÂ» la laisser seule lÀ -bas â€ 1 

j'aurais pas dÀ» partir â€ 1 , dit-il entre deux sanglots 

- Ce qui s'est passÀ© , c'À©tait tout , sauf ta faute . C'À©tait le 
destin , et tu ne pouvais rien faire contre Â§a . Il ne faut pas que 
tu t'en veuille . 

Il gardait les yeux baissÀ©s et ne rÀ©pondit pas , les larmes 
continuant de couler silencieusement . StoÂ“k comprit alors qu'il 
s'en voulait À un point inimaginable . Alors il soupira et 
continuait de le regarder , le tenant par les bras . 

- Je sais ce que tu ressens Harold . Je sais que c'est trÀ”s 
difficile pour toi , je le sais . 

Il soupira mais Harold ne disait et ne faisait toujours rien . 

- J'aimais ta mÀ”re . Je l'aimais de tout mon cÂ"ur . Et quand je 
t'ai vu avec Merida en hurlant â€ 1 J'ai eu l'impression de m'À^tre vu 
avec ta mÀ”re . 

Il prit une pause . 

- Et quand elle est morte .. À§a m'a presque aussi dÀ©truit . Presque 
au mÀ^me point que toi . Et je sais qu'on a l'impression de ne plus 
ressentir , qu'on a l'impression d'À^tre vide . Je sais bien tout À§a 


- Ouai â€ 1 , fit Harold en un souffle tout en laissant couler une 

autre larme 

- Et je sais qu'on a l'impression d'À^tre tout seul . ComplÀ”tement 
seul . Et je vais t'avouer une chose fils : c'À©tait pour À§a que je 
t'avais mis À l'À©cart durant toutes ces annÀ©es . Je m'en suis 
toujours voulu aprÀ”s À§a 

Harold leva alors les yeux vers lui et le fixa droit dans les yeux . 
C'À©tait pour À§a qu'il l'ignorait ? C'À©tait pour À§a qu'il la 
toujours laisser dans son coin ? â€ 1 parce qu'il ressentait ce que 
lui ressentait À cet instant ? 

- Mais maintenant il faut que tu comprennes une chose , fit StoÀ“k en 
le reprenant par les À©paules , il faut que tu comprennes que tu n'es 
pas seul , malgrÀ© ce que tu peux penser , tu n'es pas seul . 

Harold laissa À©chapper un soupir qui voulait dire Â« ouai ouai c'est 
cela Â» , alors que son pÀ”re fronÀ§a les sourcils . 

- Je ne rigole pas Harold . Tu n'es pas seul . Tu as une magnifique 
petite fille qui t'attend en bas , qui ne demande que son pÀ”re 
auprÀ”s d'elle . 

Le brun baissa les yeux , soupirant . 

- Ne fais pas les mÀ^mes erreurs que moi . 
essayant d'oublier ton chagrin au maximum 
promesse À tenir , non ? 

StoÀ“k le regarda alors , mais Harold gardait les yeux baissÀ©s . Il 


Et va voir ta fille en 
. Et puis â€ 1 tu as une 



soupira alors et aprA”s plusieurs secondes, se leva et descendit les 
escaliers , laissant le garÀ§on dans sa _solitude_ . 

2 heures ÀOtaient passÂ©s . Gueulfor et StoÀ“k ne cessaient de parler 
de l'À©tat du pauvre garÀ§on toujours cloÀ®trÀ© À l'À©tage . MÀ^me 
Â 22 heures , la petite fille sur le bois du canapÀ© Â©tait toujours 
rÀ©veillÀ© et riait comme une hystÀ©rique . C'est alors que 
l'attention de tous fut attirÀ© quand ils entendirent des bruits de 
pas descendre les escaliers . Harold les fixaient tous avec son air 
toujours aussi douloureux et son regard se posa sur le canapÀ© . 

Il regarda le bÀ©bÂ© , et elle aussi le regardait tout en mangeant 
son poing avec un air tout aussi adorable . Et alors, Harold 
affichait un rictus au coin des lÀ”vres et s ' avanÀ§a vers l'enfant 

- FÀ©licia â€ 1 , dit-il dans un souffle 

Il s'agenouilla face au canapÀ© et la regarda , le bÂ©bÂ© riant en le 
voyant devant elle . StoÀ“k regarda son fils et sa petite-fille , et 
afficha alors un lÂ©ger sourire, laissant Â©chapper un soupir de 
soulagement â€ 1 

■A" ■jk" ■jk" 

><p>- Awwww â€ 1 . , firent les 5 adolescents À l'unisson<p> 

FÀ©licia À©clata un petit rire cristallin en voyant leur tÀ^tes 
entourÂ©es le panier en osier dans laquelle elle se trouvait . Faut 
dire , 5 tÀ^tes d'imbÀ©ciles devant elle À§a devait bien la faire 
rire . Encore la seule personne la moins imbÂ©cile que les autres 
c'À©tait Astrid . On À©tait À la forge , rÀ©unis autour d'une table 
en bois oÀ^ Â©tait posÂ© bien Â©videment le panier avec FÀ©licia 
dedans . Il faisait jour , et pour une fois depuis 3 jours , il y 
avait du soleil . Peu , mais il y avait du soleil . 

J'Â©tais À cotÀ© , un peu plus Â l'À©cart des autres 
regardaient faire , tout en jetant des coups d'Â"il au 
cessai de rÀ©flÀ©chir . Mais le truc , c'est que je ne 
quoi . SÀ»rement aux paroles de mon pÀ”re hier soir . 

- Mais tu as une de ces bouilles ! S'exclama Varek 

- Tu es presque aussi belle que Astrid ! 

Rustik rentra son À©paule en attendant une frappe surprise de la part 
de la blonde . Mais rien . 

- C'est vrai , aquiesca t-elle 

Il soupira de soulagement . Je fixai ensuite FÂ©licia et penchai 
lÀ©gÀ”rement la tÀ^te sur le cotÀ© . 

- Comment est-ce que Harold ai pÀ»t faire une fille aussi adorable 
que toi ? Fit Kranedur 

- Oui , Â§a tient du miracle ! 

LÀ , Rustik se prit un coup dans l'À©paule . Je roulai les yeux au 
ciel mais restai tout de mÀ^me de marbre , aucune expression sur mes 
traits creusÀ©s . J'À©tais juste une statue avec une conscience . 


et les 

bÀ©bÀ© . Je ne 
savais pas À 



je lui aurai sÂ»rement fait la 


- Si elle n'Â©tait pas aussi petite , 
cour ! 

- J'espÀ”re qu'elle sera pas aussi maladroite que son pÀ”re 

- Non , elle sera aussi intelligente et ambitieuse que Harold 

- Et elle sera aussi courageuse et fier que Merida â€ 1 
Tous se turent quand je disais cela . Les jumeaux 

s ' entre-regardÂ”rent alors que Astrid baissai les yeux . Je sais pas 
pourquoi j'avais dis À§a , c'À©tait sorti tout seul . Mais je restai 
tout de mÀ^me une statue avec une conscience . Tout le monde 
relevÀ”rent leurs yeux et sourirent quand le rire de l'enfant vint 
brisÀ© le silence . Et apparemment , toute la bande À©tait soulagÀ©e 
que le silence angoissant À À©tÀ© interrompu par elle et pas par 
quelqu'un d'autre . 

- Tu rigoles tout le temps toi , c'est pas possible ! Rit 
Kognedur 

Oui , elle au moins avait cette chance de pouvoir rire . 

Contrairement Â elle , je ne pouvais qu'afficher un rictus au 
maximum . J'avais l'impression d'À^tre comme â€ 1 mon pÀ”re . Comme 
mon pÀ”re À l'À©poque oÀ^ j'À©tais moi aussi enfant . Lui aussi 
À©tait une statue . Je comprenais ce qu'il ressentais et lui 
comprends ce que je ressens . Mais je ne voulais pas À^tre comme lui 

En voyant mon humeur redevenu presque dÀ©vastatrice , Astrid posa sa 
main sur mon À©paule . 

- Harold â€ 1 elle est magnifique . Vraiment . 

Je la regardai mais ne rÀ©agis pas plus que À§a . 

- Allez petit troll ! Viens avec tonton Rustik ! 

Le brun lui tendit les bras . Mais aucun rÀ©ponse de la part de 
EÀ©licia . Varek ricana et roula les yeux au ciel . 

- N'importe quoi , tu vois bien qu'elle veut aller avec moi ! 

Aucune rÀ©ponse non plus . Les jumeaux ricanÀ”rent À leur tour et 
tendirent À leur tour les bras , puis ce fut Astrid , et ils 
parlÀ”rent tous en mÀ^me temps pour essayer de l'attirer vers eux . 
Mais elle ne faisait toujours rien , les regardant un par un comme si 
ils À©taient des clowns . C'À©tait un peu le cas en fin de compte . 
Elle les regardaient tous et finalement porta son regard sur le mien 


Mais mes yeux s'ouvrirent un peu plus grand et ma bouche 
s ' entre-ouvrit quand elle me tendit les bras . Tous les espoirs des 
adolescents s ' À©vanouirent et ils tournÀ”rent la tÀ^te vers moi . Je 
les regardaient d'abord , presque plus surpris qu'eux et regardait 
ensuite ma fille . Elle me tendait toujours les bras . J'hÀ©sitai 
d'abord, mais je finis par les tendre À mon tour , la prenant dans 
mes bras . Je la regardai dans les yeux , elle aussi . Astrid sourit 
, alors que j'entendais dÀ©jÂ les autres se chamaillÀ© . Ils le 



feraient toujours ceux lÀ 

J'À©tais trop concentrÀ© sur ses yeux , je ne faisait pas attention 
Â eux . FÀ©licia leva une de ses mains et la posa sur ma joue . Je 
sentais sa peau douce et elle rit lÀ©gÀ”rement , pas comme d'habitude 
, mais elle riait avec un petit rire innocent . C'est alors 
qu'apparut doucement sur mes lÀ”vres 

Un sourire . 

Je ne pensais pas pouvoir sourire À nouveau un jour . Et pourtant 
c'À©tait elle qui me faisait sourire . Àia me faisait tellement 
bizarre de sourire maintenant que les larmes me montaient aux yeux . 
Oh non , j'allai pas pleurer . Je ne le ferai pas . 

J'embrassai alors la main du bÀ©bÀ© quand elle la passa sur ma bouche 
. Elle rit de nouveau et j'agrandis mon sourire . La bande avait 
arrÀ^ter de se disputer et sans que je m'en Â©tÀ© rendu compte ils me 
regardaient avec un lÀ©ger sourire qui s ' avÀ©rait soulagÀ© et tendre 
. Mais pourtant , je n'avais pas quitter mon sourire de mon enfant . 
Oui , elle À©tait magnifique en effet. 

- ILS SONT LÀ€ ! 

Je rÀ©agis sur le coup . Je levai les yeux et me tournai pour voir 
tous les vikings du village se diriger vers la place . Astrid et la 
bande rÀ©agirent aussitÀ't et coururent vers la place . Je posai 
alors EÀ©licia dans le panier , la recouvrant de couvertures . 

- Je reviens vite 

Mais au moment oÀ^ j'allai m'en aller , je restai complÀ”tement 
bloquÀ© sur place . C'À©tait ce que j'avais dit . C'À©tait ce que 
j'avais dit À Merida avant de la laisser seule dans les flammes . Je 
n'arrivais plus À bouger , et le flash-back m'À©tais revenu en 
mÀ©moire pour me torturer . Je ne savais plus quoi faire . 

- Bah alors ? 

Je me tournai et vu Gueulfor . 

- Vas y , je la surveille . 

- Merci 

Au nom du ciel , Gueulfor À©tait mon sauveur . Je hochai la tÀ^te et 
sans plus rÀ©flÀ©chir , je courus vers la place . J'avais une grande 
adrÀ©naline et mon cÂ"ur battit presque de soulagement quand je vis 
tous les dragons descendre du ciel . Les dragons vipÀ”res , les 
Hideux Braguettaures , les Cauchemars Monstrueux , les Gronks et 
mÀ^me les Terreur Terrible descendirent des deux pour nous retrouver 
. Je les regardaient se posÀ©s sur la terre, les vikings et leur 
dresseurs leur sautant au cou , avec bien sÀ»r les bÀ©bÀ©s aux cotÀ©s 
des reptiles . 

Et ce n'est que lÀ que j ' aperÀ§us la seule forme noire descendre du 
ciel . Un autre sourire se dessina sur mes lÀ”vres cassÀ©es . 
J'À©tendis les bras , alors qu'il arrivait sur la terre ferme . 


KROKMOU ! 



Il se jeta sur moi . Je fus complÀ”tement À©talÀ© sur le sol avec une 
langue gÀ©ante qui s'À©talait sur mon visage . Je poussai un Â« eurk 
Â» alors que j'essayai À tout prix de faire enlever cette bave de ma 
figure 

- Oui moi aussi tu m'as manquÀ© , mais maintenant laisse moi respirer 

[ 

Krokmou se sÀ©para finalement de moi . Lui aussi me faisait sourire . 
Mon pÀ”re avait raison , je n'À©tais pas seul . Mais mÀ^me en me 
disant À§a , mÂ^me aprÂ”s des efforts incroyables que je croyais ne 
jamais atteindre , je ressentais toujours un vide , un creux au 
milieu de mon estomac . 

- À§a s'est bien passÀ© ? L'aileron a toujours bien marcher ? 

Il gÀ©mit pour rÂ©ponse . Je soupirai une nouvelle fois de 
soulagement en le voyant face À moi , avec moi . Mon meilleur ami À 
mes cotÀ©s . Alors pour sa surprise , je le serai dans mes bras . Je 
me sÀ©parai de lui et prit sa tÀ^te entre mes mains . Ce n'est qu'en 
me regardant qu'il dÂ» apercevoir mes traits de douleur et mes yeux 
creusÀ©s . Alors il me lanÀ§a un regard pour le moins inquisiteur et 
je me contentait de soupirer . 

Il tournait la tÀ^te et comprit aussitÀ't qu'il manquait quelque 
chose . Non : quelqu'un . Il tournait la tÀ^te dans tous les sens 
possible , et il commenÀ§ait tout simplement À paniquer . Àfa ne me 
donnait que de la peine au cÂ"ur . Pour le calmer , je pris sa tÀ^te 
entre mes mains et le regardait droit dans les yeux , lui faisant 

comprendre que À§a ne servait À rien de â€ 1 s ' inquiÀ©ter . 

- Durant ton absence â€ 1 il y a .. beaucoup de choses qui se sont 
produites . . 

Il ne fit que m'interroger du regard . 

■A" ■A" ■A" 

><p>Krokmou se pencha sur le panier , les pupilles dilatÀ©s . 

FÀ©licia rit en le voyant se pencher vers elle et la Furie Nocturne 
se mit À la renifler du bout de son museau . Il poussa un petit 
ronronnement et continua de la renifler , ce qui la chatouilla assez 
. Elle leva alors les mains et en plongea une dans son nez . Krokmou 
recula aussitÀ't et À©ternua , tirant la langue sur le cotÀ© sous un 

vÀ©ritable rhume . Je roulai les yeux au ciel et secouai la tÀ^te , 

ma tÀ^te appuyer contre mon poing<p> 

- Je te prÀ©sente ma fille , dis-je alors 

Krokmou continuait de pousser des À©ternuement s tout en louchant sous 
les rires persistant de la petite fille . Je secouai la tÀ^te et me 
penchai pour la prendre dans mes bras , et elle n'À©tait vraiment pas 
contre ! Puisqu'elle tendait une nouvelle fois les bras vers moi . Je 
la soulevai juste devant moi et elle rit , continuant À les tendre 
comme pour attraper mes joues . Je souris et Krokmou arrÀ^ta enfin 
d'À©ternuer pour me regarder . 

Mais en regardant les yeux bleus cyan de FÀ©licia , j'eus 
soudainement l'impression , comme un flash , de _la_ voir face À moi 



. Oui je la voyais . Mon sourire qui ÀOtait apparut rÀ©cemment 
disparut petit À petit , pour qu'il n'y en ai plus du tout . Je 
baissai alors doucement les yeux et reposait FÀ©licia dans son Â« lit 
Â» malgrÀ© ses gÂ©missement s contradictoires . Krokmou me regardait 
faire les yeux À©carquillÀ©s et quand la petite fille fut allongÀ©e , 
elle se mit À pleurer . 

Je m'assis sur le banc À cotÀ© et me prit la tÀ^te entre les mains , 
fermant fermement les yeux . Krokmou ne savait pas comment rÀ©agir et 
ne cessait de lancer des regards À la fois vers la petite qui 
pleurait et À la fois vers moi . Ce n'est que lorsque je relevai la 
tÀ^te qu'il put apercevoir les larmes qui me montaient aux yeux . Je 
la voyais maintenant À travers les yeux de ma fille . Comment 
j'allai faire pour ne pas craquer ? 

C'À©tait trop dur . 


5 . Chapter 5 
Chapitre 5 

C'À©tait un coin encore InexplorÀ© et presque inconnu des vikings sur 
l'Â®le . MÀ^me si les arbres ressemblaient aux autres sur Berk , ils 
semblaient presque diffÀ©rents , plus vivants , plus verts . C'À©tait 
un coin que j'avais dÀ©couvert il y avait moins d'un an , et que 
j'adorai . Mes vÀ^tements traÀ®naient sur le sol , juste devant le 
grand lac qui brillait , et mÀ^me en absence de soleil . Àia suivait 
une sorte de chemin , oÀ^ ils traÀ®naient un par un , les bottes , la 
tunique , le pantalon , mes sous-vÀ^ tement s . 

J'À©tais lÀ , sous la cascade d'eau qui tombait sur ma tÀ^te , et je 
ne bougeai pas , l'eau m'arrivant jusqu'À la taille . J'avais les 
yeux fermÀ©s , la tÀ^te baissÀ©e , l'eau de la chute tombant sur moi 
, collant mes mÀ”ches de cheveux sur mon visage . Je ne bougeai pas , 
je restai ainsi , Â©coutant le bruit de la cascade qui se dÂ©versait 
sur mes À©paules et sentant l'eau tiÀ”de se propagÀ©e sur mon corps . 
Elle À©tait assez froide , mais je m'en fichai assez . Je n'y 
prÀ^tait pas attention , je ne prÀ^tait attention À plus rien . 

Les yeux fermÀ©s , je ressentis soudainement un souvenir me revenir 
en mÀ©moire . 

J'À©tais lÂ , au mÀ^me emplacement que maintenant , mais je n'À©tais 
pas seul . Je me suis avancÀ© sous la cascade , et il y avait juste 
face À moi , Merida . Elle s'Â©tait trouvÀ©e lÀ , devant moi , dans 
toute sa splendeur naturelle . Ses formes , sa peau , son visage , 
tout À©tait parfait . On s'À©tait regardÀ© dans les yeux, malgrÀ© les 
gouttelettes d'eau qui nous surplombaient , et je n'avais cesser de 
la regarder avec un regard follement amoureux , tendre , sincÀ”re . 

Et on s'À©tait doucement embrassÀ© . Puis passionnÀ©ment . 

En me souvenant de cela , je levai la tÀ^te , gardant mes yeux 
fermÂ©s et mes larmes se mÀ©langeaient avec l'eau ce qui les 
rendaient presque invisible . J'en avais assez de me sentir faible , 
mal , affreusement mal . Je ressentait toujours , aprÀ”s une semaine 
, un vide . Je ressentirai toujours ce vide . Je ne pourrai jamais le 
combler . Jamais . Alors je suis condamnÂ© Â souffrir À©ternellement 
? 



Sur le bord du lac , Krokmou me regardait , un air inquiet sur ses 
traits . Il longeait l'eau depuis plusieurs minutes dÀ©jÀ et aprÀ”s 
un moment d ' hÀ©sitat ion , entra dans le lac . Il s ' avanÀ§ait 
doucement , faisant À peine tanguer l'eau et s'arrÀ^ta alors . 

AprÀ”s encore quelques minutes entiÀ”res , je baissai doucement la 
tÀ^te face À moi et ouvrit mes yeux verts semblable À ceux du 
dragon . Je le regardai , il À©tait À plus de 2 mÀ”tres devant moi , 
et me fixait toujours avec cet air peinÀ© et inquiet . Comment un 
animal pouvait ressentir À§a ? 

C'À©tait pas animal . C'À©tait mon meilleur ami . Je le regardai , 
indiffÂ©rent , et je finis par faire un pas en avant , puis un autre 
, m'avanÀ§ant vers lui . Je me trouvait devant le Furie Nocturne , et 
je le regardai dans les yeux . Je ne me sentais pas du tout mal Â 
l'aise du fait de me trouver nu face À lui . Non , je m'en fichai 
assez enfaite . Je le regardai et j'avais l'impression qu'il me 
parlait , qu'il communiquait , qu'il me faisait comprendre ses 
sentiments et sa peine envers moi . J'Â©tais le seul À pouvoir 
ressentir À§a . 

Alors je m'approchai et je le serrai dans mes bras . Krokmou baissa 
la tÀ^te contre mon dos mouillÀ© , comme pour me rendre mon À©treinte 
. Je laissai À©chapper un soupir lourd , serrant son cou À©cailleux 
un peu plus fort . 

- Tu crois que j'arriverai un jour À passer À autre chose 

■p 

Krokmou ne me rÀ©pondit pas . Il ne m'a jamais rÀ©pondu . 

■A" ■A" ■jk" 

><pxspan>6 ans plus tard :<span> 

Elle courrait . Elle courrait de toutes ses forces . Aussi longtemps 
que ses jambes ne pouvait la supporter . Elle arrivait sur la place 
illuminÀ©e par un grand soleil de canicule , elle comptait allÀ© vers 
la forge . C'À©tait son objectif . Mais arrivÀ©e au milieu de la 
place principale du village , un dragon noir comme les tÀ©nÀ”bres se 
posta devant elle . La brune se stoppa aussitÀ't , ses grands yeux 
cyan s ' À©carquillant face au dragon qui la fixait les pupilles fines 
. Il grogna , la petite fille recula , mais ce fut une erreur . 

- Je te tiens enfin ! 

Je la surpris de par derriÂ”re et l'attrapai par la taille . Elle 
poussa un petit cri de surprise et je la pris dans mes bras comme 
lorsqu'elle À©tait bÂ©bÀ© . Un peu comme une princesse . 

- On dirai que tu as perdu p'tit troll ! 

- J'ai presque gagnÀ© ! Et tu as trichÂ© , t'avais pas le droit de 
faire appel À Krokmou ! 

- Moi ? Tricher ? Jamais ! Et puis tu pourras toujours courir , tu ne 
pourras pas À©chapper au Cauchemar Monstrueux ! 

Je me penchai et la dÀ©vorai . Elle rit aussitÂ't , se gigotant dans 
tous les sens , essayant d'À©chapper À mes chatouilles alors que 
j'imitais les bruits d'un animal qui À©tait en train de manger . 



- Non ! Papa ! A-ArrÀ^te À§a ! Rit-elle À en perdre les poumons 

Je m'ÀOtais mis À terre , sur les genoux , la tenant toujours tout 
en la dÀOvorant . C'est qu'elle n'arrÀ^tait jamais de rire celle-lÀ 

I 


- Rrmh rrmh ! 

Je levai aussitÀ't mes yeux , et je vis Astrid et toute la bande me 
regarder . Je me sentais tout À coup complÀ”tement bÀ^te et honteux 


- Ce n'est pas , du tout ce que vous croyez , dis- je en les pointant 
du doigt 

- Au secours ! Papa veut me manger ! 

FÀOlicia rÀOussi -on ne sait comment- À m'ÀOchapper et elle courut 
vers eux . LÀ , j'ÂOtais vraiment idiot À Â^tre À genoux sur le 
sol . Heureusement que Krokmou ÀOtait À cotÀ© de moi . Astrid 
s'abaissa , alors que FÂ©licia vint se protÀ©ger dans ses bras . La 
blonde la prit par les À©paules et la regarda avec un grand sourire . 
Elle fixa ses yeux bleus cyan , sa peau rosÀ©e , ses longs cheveux 
bruns attachÀ©s en natte dans son dos , plusieurs mÀ”ches rebelles et 
emmÂ^lÂ©s entourant son visage â€ 1 

rebelles et emmÀ^lÂ©s . 

Comme Merida . 

Astrid la regarda et pencha la tÂ^te sur le cotÂ© , secouant la tÂ^te 


- Qu'est-ce que c'est que cette horreur 

- Quoi ? 

- C'est ton pÀ”re qui t'as fait cette natte ? 

- Je sais pas les faire ! M'À©criai-je en levant les bras au 
ciel 

Astrid roula les yeux au ciel et refit sa tresse . 

- Et voilÂ , joli comme un cÂ"ur 

EÂ©licia rit et tourna sur elle mÀ^me , faisant sourire toute la 
bande . Je me relevai alors , À©poussetant ma tenue en cuir et 
croisai les bras avec un petit sourire . 

- Quai , tu es toute belle maintenant 

- Ni pense mÂ^me pas Rustik , fis-je 

Il roula les yeux au ciel et je ricanai . Soudainement je fus 
projeter lÀ©gÀ”rement en avant tout en crachant tout l'air de mes 
poumons quand on me donna une tape À©nergique dans le dos . Amicale , 
mais fÀ©roce . Je me tournai et vis Eergus me regarder et me sourire 
. Il n'avait pas changÂ© , si ce n'est les quelques rides sur son 



visage et les quelques cheveux blancs , il restait le mÀ^me . Un peu 
comme mon pÀ”re ou Elinor . 

- Alors ? Heureux que je m'en vais , c'est À§a ? 

- Non , non pas du tout Fergus ! Au contraire , j'aurai aimÀ© que 
vous restiez 

- Fayot . 

Je laissai tomber mes À©paules sous les efforts avec exaspÀ©rat ion . 
Il rit avec une grosse voix et me tapota l'À©paule . Depuis que â€ 1 
enfin depuis 6 ans , quelque chose avait changÀ© . On a commencÀ© À 
bien s ' apprÀ©cier et on s'Â©tait serrÀ© les coudes aprÀ”s ... En tout 
cas , À§a m'avait fait un bien fou de savoir que je n'À©tais plus 
dans son tableau de chasse . Enfin je crois . 

- Grand-pÀ”re ! 

FÀ©licia courut vers lui et Fergus la prit dans ses bras , la portant 


- Tu t'en vas aujourd'hui ? Demanda t-elle 

- Et oui princesse . Je reviendrai vite , promis , fit-il en faisant 
un clin d'Â"il 

- Tu vas me manquer 

- Toi aussi . Joyeux anniversaire FÀ©licia 

Elle sourit et Fergus l'embrassa sur la joue avant de la dÂ©poser À 
terre . On avanÀ§ait donc jusqu'au port , oÀ^ se trouvait les bateaux 
À©cossais . Je regardai les À©cossais montÀ©s un À un dans les 
navires , Krokmou À mes cotÀ©s . Il me lanÀ§a un regard inquisiteur 


- Quoi ? Je me ferai jamais À leur kilt ! 

- Un problÀ”me avec nos kilt ? 

- Euh . . euh non , pas du tout 

Je souris maladroitement À mon beau-pÀ”re . Il soupira et me tendit 
la main . 

-À la prochaine Harold 

Je souris et lui serai la main . AÀ“e , il avait de la poigne ! Je 
l'oublie tout le temps ! Il ricana en voyant ma tÀ^te et me tapota 
l'À©paule avant de monter dans le bateau . Je secouai la main tout en 
poussant un Â« ouille purÀ©e Â» et serrai les dents . Elinor arriva 
juste aprÀ”s et posa une main sur mon À©paule , arrÀ^tant ma grimace 
. Elle me sourit et je lui rendis son sourire , avant de la serrer 
dans mes bras , tapotant lÀ©gÀ”rement son dos . 

- Bon retour , dis-je alors 

- Merci . Passe de bonnes journÀ©es 



Je souris et elle se sÀOpara de moi , avant de monter À son tour 
dans le navire . Les mouettes s ' envolÀ”rent aussitÀ't , et les 
vikings lÀCchÀ”rent les cordes pour que les bateaux prirent la mer 


- Au revoir ! 

Je baissai les yeux et prit FÀ©licia dans mes bras , alors qu'elle 
les saluaient avec un grand sourire sur les lÀ”vres . Je souris À 
mon tour et leur fit signe aussi , le navire s'en allant au loin . 
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><p>- Et Pfiou ! On À©tait reparti dans le ciel â€ 1 <p> 

On À©tait chez mon pÀ”re , tout prÀ”s de la cheminÀ©e , juste devant 
le canapÀ© . J'À©tais assis , les jambes tendus et FÀ©licia se 
trouvait entre mes jambes , son dos collÀ© À mon torse . J'avais ma 
tÀ^te posÀ©e contre son À©paule droite , et j'avais ses mains dans 
les miennes , montrant des gestes . Comme si je jouait aux 
marionnettes . Je montai une de ses mains vers le haut et la 
redescendit , continuant de raconter mon histoire 

- On l'attaquait et juste aprÀ”s , la Mort Rouge À ouvert ses ailes 
avant de dÀ©coller dans le ciel . Il nous a suivis et juste aprÀ”s , 
on a continuÂ© de l'attaquer . On est redescendu et pouf ! Krokmou 
lui a tirer en plein dans la gorge 

- Et aprÀ”s ? Eit la petite fille complÀ”tement absorbÀ© par les 
gestes de mes mains . 

- On s'est À©cartÀ© , la Mort Rouge À foncer vers le sol et boum ! 
Une explosion À retentit . On a volÀ© , volÀ© , volÀ© â€ 1 mais 
l'aileron À brÀ»ler , et au dernier moment , la queue du dragon nous 
a frappÀ© . À€ moitlÀ© conscient , je tombai dans les flammes alors 
que Krokmou essayait de me rattraper â€ 1 

FÀ©licia retint son souffle quand j'imitai avec ses mains dans les 
miennes , moi qui tombait avec Krokmou qui À©tait par dessus . Àia 
donnait encore plus d'effet avec le feu de la cheminÀ©e À l'arriÀ”re 
. Elle avait les yeux À©carquillÀ©s et la bouche entre-ouverte alors 
que j'affichai un lÀ©ger sourire en lui jetant des regards . 

- Et ensuite ? Eit-elle encore bouche-bÀ©e 

- Et ensuite je me suis rÀ©veillÂ© avec À§a , fis-je en secouant ma 
prothÀ”se gauche , les dragons et les vikings vÀ©curent en paix 
depuis ce jour 

- Whoua . . 

- Je sais , ris-je 

Elle tourna la tÀ^te vers moi et me regarda . 

- À§a t'as fais mal papa ? 

- Non . Je n'ai rien senti . 

- Et Krokmou ? Avec son aileron ? 



Je la regardai quelques secondes et je soupirai . Whoua . On me 
l'avait jamais posÀ© celle lÀ . AvÀ©rait dire , j'en savais rien , 
je n'y avais jamais rÀ©flÀ©chi . Je me sentis honteux tout d'un coup 

- J'en sais rien . Tu n'as qu'À lui demander 

Elle haussa les À©paules . Je lui souris doucement et je l'embrassai 
sur la joue . Elle me sourit et elle cala sa tÀ^te contre mon À©paule 
, fermant un instant les yeux . Je la serrai dans mes bras et fermai 
moi aussi les yeux . 

■A" ■A" ■A" 


><p>- Allez , au lit mon cÂ"ur . <p> 

EÀ©licia s'allongea dans le lit , qui À©tait dans mon ancienne 
chambre À l'À©tage . Elle s'allongea dans le lit et je la recouvris 
de quelques draps comme une vraie princesse , tapotai ses oreillers , 
et lui donnai son doudou en forme de dragon . Je la bordai , et 
m'assis sur le bord du lit . Je la regardai , et je souris en la 
voyant serrer son doudou contre elle . Elle À©tait vraiment adorable 


- Tu veux que Krokmou dorme avec toi ce soir ? Demandai-je 
doucement 

- Oui je veux bien 

- Je lui dirai de monter aprÀ”s , promis 
Elle me sourit . 

- Allez bonne nuit ma puce 

Je me levai de son lit et me prÀ©parai À descendre , jusqu 'À ce 
qu'elle m'interpelle . 

- Papa ? 

- Oui ? 

- Tu peux me raconter une histoire ? 

Je la regardai un moment et je souris en penchant la tÀ^te sur le 
cotÀ© . Je m'avanÀ§ais alors et m'assis au bord de son lit . 

- TrÀ”s bien . Alors voilÀ , commenÀ§ai- je en attirant son attention 
, il À©tait une fois , une À®le nommÂ©e B- 

- Non , pas encore celle de la Mort Rouge . . raconte-en une autre 

Je la regardai un instant . Une autre histoire ? J'en ai fait des 
choses dans ma vie et j'avais 1 ' embarra du choix . Je rentrai en 
rÀ©flexion un instant et je dÀ©cidai enfin de parler . 

- Il À©tait une fois , deux royaumes . Ils À©taient en guerre depuis 
des siÀ”cles et n'avaient jamais cessÀ© de se combattre . 



FÀ©licia me regarda , dÀ©jÀ absorbÀ© par l'histoire . Moi aussi je 
le fus . 

- La princesse d'un des deux royaumes s'en ai allÀ© dans la foret 
aprÀ”s une dispute avec sa mÀ”re la reine . La reine voulait qu'elle 
se marie , mais la princesse ne l'a pas accepter et s'est enfui . 

- C'À©tait une princesse magique ? 

- Non . Elle À©tait bien plus que Â§a . Elle À©tait â€ 1 courageuse , 
fiÀ”re , forte , absolument magnifique . . 

Je baissai un instant les yeux , mais les relevÀ”rent vers EÀ©licia , 
soupirant avant de continuer mon rÀ©cit . Il ne fallait pas me 
laisser aller . 

- Mais dans la foret , elle fit la rencontre de l'hÀ©ritier de 
l'autre royaume . Elle ne le savait pas et lui non plus ne savait pas 
qu'elle À©tait la princesse . Lors des jours , ils ont appris À se 
connaÀ®tre , et sont tombÀ©s amoureux l'un de l'autre . 

- C'est trop beau .. , fit la petite fille en extase 
J'affichai un rictus . Et non un sourire . 

- Et un jour , ils ont dÀ©couvert leur IdentitÂ© . Mais tu sais quoi 
? Ils s'en fichaient . MÂ^me en sachant que leur royaume À©tait en 
guerre , ils ne voulaient plus se quitter . Mais manque de pot , 
l'hÀ©ritier s'est prÀ©senter lors du tournoi pour dÀ©signer le 
prÀ©tendant qui Â©pousera la princesse . Le roi l'a fait arrÀ^ter 


- Oh non . . 

- Mais la princesse À rÀ©ussi À le libÀ©rÀ© . Et ce n'est qu'aprÀ”s 
qu'ils ont apprit que le roi À©tait parti faire la guerre une bonne 
fois pour toute À l'autre royaume . L'hÀ©ritier et la princesse sont 
intervenu mais les deux rois n'ont rien voulu entendre et ont 
continuÀ©s de se battre . L'hÀ©ritier À©tait À terre et le roi en À 
profiter pour vouloir l'achever . Mais au moment oÂ^ il allait le 
tuer , la princesse À©tait intervenu , et s'est prit l'À©pÀ©e dans le 
ventre pour protÀ©ger celui qu'elle aimait . 

- Elle s'est prit l'À©pÀ©e du roi par amour ? 

- Oui , dis-je en hochant la tÀ^te , tout le monde a arrÀ^ter de se 
combattre et l'hÀ©ritier a prit dans ses bras la princesse en agonie 
. Ils se sont regarder , et en comprenant qu'elle allait peut-À^tre 
mourir , il lui a avouer son amour . Et elle aussi . Et ce n'est que 
lorsqu'elle À fermer les yeux que l'hÀ©ritier rÂ©alisa qu'elle 
respirait . Elle À©tait vivante . 

- Ouai ! Chuchota t-elle en resserrant son doudou contre elle 

- Quand elle s'est rÀ©veillÀ© , la guerre À©tait terminÀ©e et la paix 
a Â©tÀ© rÀ©tabli . L'hÂ©ritier et la princesse se sont alors 
retrouvÀ©s aprÀ”s 1 ' accord de leurs parents . Depuis ce jours ils 

â€ 1 

La derniÂ”re phrase resta bloquÀ©e dans ma gorge . Je soupirai alors 



et forÂ§ai un sourire . 


- Depuis ce jours ils vÀ©curent heureux jusqu 'À la fin des temps . 
Fin . 

FÀ©licia afficha un sourire . Je la fixai un instant dans les yeux et 
soupirai . 

- Papa ? 

- Oui mon ange ? 

- La princesse .. c'À©tait maman , hein ? 

Mon cÂ"ur s'arrÀ^ta un instant . Je soupirai , ma gorge lÀ©gÀ”rement 
serrÀ©e et je hochai alors lentement la tÀ^te . 

- Oui .. oui c'À©tait maman 

Elle affichait un lÀ©ger sourire . Mais peinÀ© . Je soupirai et au 
moment oÀ^ j'allai me lever , elle m'interpella . 

- Papa â€ 1 

Elle baissai les yeux . 

- c'est À cause de moi que maman est morte ? 

Je tournai instantanÀ©ment la tÀ^te vers elle , les yeux 
À©carquillÂ©s . Elle me regardait avec de la culpabilitÀ© dans le 
regard . Je ne voulais pas voir À§a dans ses yeux . Non , je ne 
voulais pas . C'À©tait horrible À regarder . 

- Non . . non , bien sÀ»r que non , fis-je en me penchant vers elle , 
pourquoi tu dis une chose pareille ? 

- Parce que je n'aurai pas À©tÀ© lÀ , elle serai encore en vie 

- Je ne veux plus jamais t'entendre dire À§a , plus jamais . C'est 
compris ? 

Elle me fixa avec une moue alors que je la regardai avec de 
1 ' inqulÀ©tude dans les yeux . L'entendre dire À§a me faisait du mal 
au cÂ"ur . Vraiment du mal . Comment pouvait-elle croire que c'À©tait 
de sa faute ? 

- À^coute EÀ©licia â€ 1 , dis- je doucement , t'avoir À©tait tout ce 

qui comptait À nos yeux , on aurait tout donnÀ© pour que tu sois 
avec nous . Et je sais que â€ 1 si elle aurait dÀ» choisir entre sa 
vie et la tienne , elle n'aurai pas hÀ©siter À se sacrifier pour toi 


Elle soupira mais continuait de me regarder . PenchÀ© vers elle , je 
posai une main sur sa joue , la regardant droit dans les yeux . 

- Ce n'est pas de ta faute , dis- je sincÀ”rement , â€ 1 tu es toute ma 
vie EÀ©licia . 

Elle me sourit alors , ce qui me rassura aussitÀ't . 



- Je t'aime de tout mon cÂ"ur ma puce .. 

- Moi aussi je t'aime papa .. 

Je lui souris et me penchai pour l'embrasser sur le front . Je me 
sÀOparer d'elle et caressai sa joue avec douceur 

- Dors bien p'tit troll . Et joyeux anniversaire 

Je me levai et lui lanÀ§ait un dernier regard avant de descendre les 
escaliers . Une fois en bas , je ressentis comme un malaise au fond 
de moi . Je laissai ÂOchapper un soupir et je m'assis sur la 
derniÀ”re marche de l'escalier , me prenant la tÀ^te entre les mains 
. Qu'est-ce qui m'avait prit de parler de Merida ? J'aurai pu parler 
de mes batailles contre Alvin ou des problÀ”mes qu'ont causÀ© les 
dragons , mais non . Il fallait que je parle de Merida . Et en plus 
de cela je venais d'apprendre que ma propre fille s'en voulait . Je 
laissai À©chapper un autre soupir , me passant une main sur mon 
visage . 

■A" ■A" ■A" 

><p>Il y avait du vent . Beaucoup de vent . Ce n'À©tait pas un jour 
pour voler . Tant mieux . Pour la premiÀ”re fois en 7 ans de vole 
avec Krokmou , je n'avais pas envie de voler . Je m'avanÀ§ai alors 
doucement , comme un À©lÀ”ve qui avanÀ§ait dans le bureau du 
proviseur , jusqu'en haut de la falaise . Le vent soufflait assez ce 
matin lÀ et j ' avanÀ§ai alors un bouquet À la main . <p> 

J'avanÀ§ai jusqu 'À me trouvÀ© face Â une tombe . 

Une fois face À _elle_ , je soupirai et restai en silence . Je ne 
faisais que relire , encore et encore , son prÀ©nom sur la pierre 
plantÀ©e dans le sol . Je laissai À©chapper un autre soupir et sans 
savoir pourquoi , sans aucune raison , je me mis À parler . Comme si 
je pouvais lui parler . 

- . . Tiens . . elles sont pour toi 

Je me mis À genoux et posai doucement les Gueule de Loup devant la 
pierre tombale . Je les regardai . 

- C'est EÀ©licia qui les a cueillies â€ 1 je lui ai dis que c'À©tait 
tes fleurs prÀ©fÂ©rÀ©es , alors elle n'a pas hÂ©sitÀ© À fouiller le 
village de fond en comble pour en trouvÀ©s , dis-je avec un sourire 
f orcÀ© 

Ce fut le silence . Je dÂ©testai ce silence . Un silence mortuaire , 
glaÀ§ant . Je me sentais affreusement seul face À la rÀ©alitÀ© . Mon 
sourire disparut doucement sur mon visage et un vide , un creux se 
fit sentir en moi . 

- Elle . . elle me surprend de jour en jour . . elle part mÀ^me À la 
chasse aux trolls .. comme moi quand j'À©tais enfant .. je pense que 
mon pÀ”re te l'avais dÀ©jÀ dit , non ? 

Encore ce mÀ^me silence . Àia me rendait tellement mal au fond de moi 
. Alors je ressentis mon nez me piquÂ© , et mon cÂ"ur battre plus 
fort . Je secouai la tÀ^te , reniflant et je me mordis la lÀ”vre 
infÀ©rieure . Cette douleur . Cette douleur que j'ai ressenti durant 



presque 2 ans non-stop* , jour et nuit , resurgi soudainement . 

- FÀOlicia me fait tellement pensÀ© À toi , dis-je alors les larmes 
aux yeux , À chaque fois que je la regarde dans les yeux , je pense 
À toi . . je ne fais que pensÀ© À toi depuis 6 ans . . 6 ans . . 

Je reniflai encore une fois , contenant du mieux que je pouvais cette 
boule au fond de ma gorge , mes Â©motions , j'Â©vitai tout simplement 
de craquer . 

- Elle a mÀ^me commencer À apprendre le tir À l'arc â€ 1 c'est fou 
comment elle est persÀ©vÀ©rante , elle .. elle est comme toi . Et â€ 1 
et comme moi , fis-je un sanglot dans la voix 

Je levai les yeux au ciel , essayant de garder les larmes dans mes 
yeux , et je me pinÀ§ai les lÀ”vres . 

- Je souffre tous les jours . . je n'arrive plus Â dormir , alors 
parfois je reste avec EÀ©licia . . et quand je me laisse tomber dans 
les airs avec Krokmou , je ferme les yeux et je pense Â ton visage 
â€ 1 À chaque fois .. 

C'À©tait trop tard . Les larmes furent trop lourdes pour que je 
puisse les supportÂ©es , et elles coulÀ”rent 

- J'ai jamais pu passer À autre chose , j'ai jamais pu digÀ©rÂ© . Et 
pourtant notre fille grandit de jour en jour , et je ne veux pas 
qu'elle grandisse alors que je continue de me morfondre . 

Je fixai alors la pierre tombale , et essuyai d'un rÀ©vÀ”re de main 
mes joues . 

- Alors j'ai dÀ©cidÀ© de tourner la page , fis- je alors en lÀCchant 
un soupir lourd de sens , mon pÀ”re n'avait jamais rÂ©ussi À la 
tourner , et au final il m'a ignorer toute ma vie , me donnant 
l'impression qu'au fond de lui il me dÂ©testai . Je ne veux pas de 
À§a pour EÀ©licia . Je veux À^tre avec elle À chaque moment , je 
veux profiter de mes moments avec elle , lui apprendre tout ce que je 
sais sur les dragons â€ 1 je veux À^tre lÀ pour elle . Je vais tenir 
ma promesse Merida . Jusqu'au bout . Je ne te dÀ©cevrai pas . 

Je baissai les yeux et essuyai d'autres larmes qui s ' À©coulaient . 

- Mais pour cela il va falloir que je t'oublie .. 

Je finis par me lever , fixant une derniÀ”re fois la pierre avec son 
nom À©crit dessus . Je laissai un soupir s'À©chapper et un sourire 
triste se dessiner sur mon visage . 

- Adieu Merida . Je t ' aime . 

Je fis un pas un arriÀ”re , et je hochai la tÀ^te . 

- Je t'aimerai toute ma vie . 

Et je partis . 

■A" ■A" ■A" 


><p>- C'est elle ? C'est elle notre nouvelle maison ?<p> 



Je m'abaissai alors , prenant la petite dans mes bras . Je la 
soulevai et je regardai la maison carbonisÀ©e face À nous . Àia 
faisait 6 ans que je n'À©tais pas retournÀ© lÀ -bas , derriÀ”re la 
foret , face À chez moi . Je la regardai et au mieux de me sentir 
mal , au mieux de me sentir souffrant , un creux au milieu de 
l'estomac , je me sentais â€ 1 bien . À^trangement soulagÀ© . 

- Oui . C'est elle notre maison . À€ tous les deux . 

On la regardait ensemble et Krokmou nous rejoignit , me regardant 
avec un air de chien battu . Je souris et ris . 

- À tous les trois . C'est notre maison À tous les trois . 

Krokmou bondit et je souris . FÀ©licia ris aussi et me serra dans ses 
petits bras , continuant de regarder la bÀCtisse . Je frottai son dos 
et continuais d'afficher un sourire heureux . Oui . Pour une fois 
depuis ce qu'il me semblait À^tre une À©ternitÀ© : 

Je me sentais bien . 

■jk" ■jk" ■jk" 

><pXstrong>2 ans* : ouai , je sais que À§a fait 6 ans , mais disons 
que je voulais faire comprendre qu'en 2 ans il À©tait comme dans les 
deux derniers chapitres , c'est À dire complÀ”tement dÀ©truit À 
1 ' intÀ©rieur .<strong> 

**Et voilÀ , c'est dÀ©jÂ la fin . Oui je sais , je pleure moi aussi 
:') je dois dire qu'en À©crivant certains passages , j'en avais les 
larmes aux yeux . Mais je pouvais pas m'arrÀ^ter , c'À©tait vraiment 
trop beau et essentiel que je l'À©crive :') je sais pas pourquoi, 
mais j'ai aimÀ© faire souffrir Harold dans cette fiction X) *malheur 
À moi * ** 

**Merci aux favoriters , fallowers et aux reviewers :) je remercie 
Little Sayuri , PierrotGirl et aux PM anonymes :3 merci de m'avoir 
suivi ! ** 

**Ah au faite , l'histoire qu'Harold raconte À FÀ©licia aves les 
deux royaumes , je me suis tout simplement inspirÀ© de ma propre fie 
apellÀ© "Mericcup" :) je vous invite À la lire si ce n'est pas 
encore fait :P ** 

**Zia Robtd.** 


End 
f lie . 



